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Employment Standards Act 
DEFINITIONS 
1. In this Act, 
" Oeputy Minister" means the Deputy Minis-
ter of Labour; (" sous-ministre") 
" Oirector" means the person appointed by 
the Minister as Director of Employment 
Standards for the purposes of this Act; 
("directeur") 
"employee" includes a person who, 
(a) performs any work for or supplies any 
services to an employer for wages, 
(b) does homework for an employer, or 
(c) receives any instruction or training in 
the activity, business, work, trade, 
occupation or profession of the 
employer, 
and includes a person who was an 
employee; ("employé") 
" employer" includes, 
(a) any owner, proprietor, manager, 
superintendent, overseer, receiver or 
trustee of any activity , business, work, 
trade, occupation, profession , project 
or undertaking who has control or 
direction of, or is directly or indirectly 
responsible for, the employment of a 
person therein, and 
(b) any associated or related corporations , 
individuals, firms, syndicates or associ-
ations treated as one employer under 
section 12, where any one has contrai 
or direction of, or is directly or indi-
rectly responsible for, the employment 
of a person therein, 
and includes a person who was an 
employer; ("employeur") 
" employment standard" me ans a requi re-
ment imposed upon an employer in Cavour 
of an employee by this Act or the regula-
tions; ("norme d'emploi") 
" employment standards officer" means a per-
son appointed for the purposes of this Act, 
and includes the Director; ("agent des 
normes d'emploi") 
CHAPITRE E.14 
Loi sur les normes d'emploi 
DÉFINITIONS 
1 Les définitions qui suivent s'appliquent à Défin itions 
la présente loi. 
«agent des normes d'emploi» Quiconque est 
nommé pour l'application de la présente 
loi, y compris le directeur. («employment 
standards officer») 
«délai de préavis prévu par la loi» S'entend, 
selon le cas : 
a) du délai de préavis que doit donner 
l'employeur aux termes de l'article 57, 
b) si l'employeur donne un préavis plus 
long que celui qui est exigé par l'arti-
cle 57, de la partie du délai de préavis 
qui prend fin à la date de licenciement 
précisée dans le préavis et qui équi-
vaut au délai de préavis exigé par l'ar-
ticle 57. («Statu tory notice period») 
«directeur» La personne nommée par le 
ministre au poste de directeur des normes 
d'emploi pour l'application de la présente 
loi. ( «Director») 
«employé» S'entend notamment de quicon-
que, selon le cas: 
a) exécute un travail pour un employeur 
ou lui rend des services en échange 
d'un salaire, 
b) fait des travaux à domicile pour un 
employeur, 
c) reçoit un enseignement ou une forma-
tion portant sur l'activité, l'entreprise, 
le travail, le métier ou la profession de 
l'employeur. 
Est comprise la personne qui a été un 
employé. («employee») 
«employeur» S'entend notamment de ce qui 
suit : 
a) le propriétaire, le gérant, le surveil-
lant, l'inspecteur , le séquestre ou le 
fiduciaire d'une activité, d'une entre-
prise, d'un travail, d'un métier , d'une 
profession, d'un chantier ou d'une 
exploitation qui contrôle ou dirige 
l'emploi d'une personne à cet égard, 
ou en est directement ou indirecte-
ment responsable , 
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" establishment" means a location at which 
the employer carries on business but, 
where the employer carries on business at 
more than one location, separate locations 
constitute one establishment if, 
(a) the separate locations are located 
within the same municipality, or 
(b) one or more employees at a location 
have seniority rights that extend to the 
other location by virtue of a collective 
agreement or written contract of 
employment whereby the employee or 
employees may displace another 
employee of the same employer; 
(" établissement") 
" homework" means the doing of any work in 
the manufacture, preparation, improve-
ment, repair, alteration , assembly or com-
pletion of any article or thing or any part 
thereof in premises occupied primarily as 
living accommodation , and " homeworker" 
has a corresponding meaning; (" travail à 
domicile", "travailleur à domicile") 
" Minister" means the Minister of Labour; 
("ministre") 
" Ministry" means the Ministry of Labour; 
("ministère") 
" overtime rate" means the hourly rate of pay 
that an employee is entitled to receive for 
hours of work in excess of, 
(a) the hours of work in a week pre-
scribed in section 24 or the regula-
tions , or 
(b) the regular hours of work in a day or a 
week under a contract of employment 
that under subsection 4 (2) prevails 
over the provisions of section 24 , 
and " overtime pay" has a corresponding 
meaning; ("taux du temps supplémen-
taire' ', "salaire pour temps supplémen-
taire'' ) 
" payroll" means , in respect of an employer, 
the greater of, 
(a) the wages earned by employees in the 
twelve-month period ending on the 
last day of the last fiscal year estab-
lished by the employer that ended 
prior to the termination of an employ-
ee's employment, 
(b) the wages earned by employees in the 
twelve-month period ending on the 
last day of the second last fiscal year 
established by the employer that 
ended prior to the termination of an 
employee's employment, or 
(c) the wages earned by employees in the 
· four weeks that ended with the last 
day of the last pay period completed 
b) des personnes morales ou physiques, 
des firmes , des consortiums ou des 
associations liés ou connexes considé-
rés comme un seul employeur aux ter-
mes de l'article 12, si l'un d'eux con-
trôle ou dirige l'emploi d'une personne 
à cet égard, ou en est directement ou 
indirectement responsable. 
Est comprise la personne 4ui a été un 
employeur. («employer») 
«établissement» Emplacement où l'em-
ployeur exploite une entreprise, mais si 
l'employeur exploite une entreprise dans 
plus d'un emplacement, des emplacements 
distincts constituent un seul établissement 
si, selon le cas : 
a) les emplacements distincts sont situés 
dans la même municipalité, 
b) un ou plusieurs employés dans un 
emplacement ont des droits d'ancien-
neté qui s'étendent à l'autre emplace-
ment en vertu d'une convention collec-
tive ou d'un contrat de travail écrit 
selon lequel l'employé ou les employés 
peuvent supplanter un autre employé 
du même employeur. («establish-
ment») 
«indemnité de cessation d'emploi» Indemnité 
à laquelle un employé a droit en vertu de 
l' a rticle 58. («Seve rance pay») 
«indemnité de licenciement» Indemnité à 
laquelle un employé a droit en vertu de 
l'article 57. («termination pay») 
«jour férié» Le jour de l' An, le Vendredi 
saint, la fête de la Reine , la fête du 
Canada, la fête du Travail, le jour d' Ac-
tion de grâces , le jour de Noël et le 26 
décembre . («public holiday») 
«masse salariale» En ce qui concerne un 
employeur, le plus élevé des montants 
suivants: 
a) le salaire gagné par les employés au 
cours de la période de douze mois qui 
prend fin le dernier jour du dernier 
exercice de l'employeur qui a pris fin 
avant la cessation d'emploi d'ui;i. 
employé, 
b) le salaire gagné par les employés au 
cours de la période de douze mois qui 
prend fin le dernier jour de l'avant-
dernier exercice de l'employeur qui a 
pris fin avant la cessation d'emploi 
d'un employé, 
c) le salaire gagné par les employés au 
cours des quatre semaines qui ont pris 
fin le dernier jour de la dernière 
période de paie complète avant la ces-
sation d'emploi d'un employé, multi-
plié par 13. («payroll») 
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prior to the termination of an employ-
ee 's employment, multiplied by 13 ; 
("masse salariale") 
" premium rate" means the rate of pay to 
which an employee is entitled for each 
hour of employment on a public holiday, 
or a day that is deemed to be a public holi-
day, and "premium pay" has a correspond-
ing meaning; ("taux de majoration" , "sa-
laire majoré") 
" prescribed'' means prescribed by the regula-
tions; ("prescrit") 
" public holiday" means New Year's Day, 
Good Frida y. Victoria Day, Canada Day, 
Labour Day, Thanksgiving Day. Christmas 
Day and the 26th day of December; ("jour 
férié") 
" regular rate" means, 
(a) the wage rate of an employee for an 
hour of work in a regular non-over-
time work week, 
(b) where clause (a) does not apply, the 
average hourly rate calculated by 
dividing the wages of an employee 
earned in a week by the number of 
hours the employee worked in that 
week where the employer has made 
and kept in accordance with this Act 
complete and accurate records thereof, 
or 
(c) where clauses (a) and (b) do not 
apply, the hourly rate determined by 
an employment standards officer ; 
(" taux normal de sa laire") 
" regulations" means the regulations made 
under this Act; ("règlements") 
"severance pay" means the amount of pay to 
which an employee is entitled under sec-
tion 58; ("indemnité de cessation d'em-
ploi") 
" statutory notice period" means, 
(a) the period of notice required to be 
given by an employer under section 
57 , or 
(b) where the employer provides a greater 
amount of notice than is required by 
sect ion 57, that part of the notice 
period ending with the termination 
date specified in the notice which 
eq uals the notice period required 
under sect ion 57; ("délai de préavis 
prévu par la loi") 
" termination pay" means the amount of pay 
to which an employee is entitled under sec-
tion 57; (" indemnité de licenciement") 
" trade union" means an organization which 
is. 
«mi nistère » Le ministère du Travail. 
(«Ministry») 
«mtntstre » Le ministre du Travail. 
( «Minister») 
«norme d'emploi» Exigence que la présente 
loi ou les règleme nts imposent à un 
employeur dans l'intérêt d 'un employé. 
( «employment standard») 
«prescrit» Pre scrit par les règlements. 
( «prescribed») 
«règlements» Les règlements pris en applica-
tion de la prése nte loi. («regulations») 
«Salaire » Rémunération en espèces payable 
par un employeur à un employé aux ter-
mes d 'un contrat de travail, verbal ou 
écrit, exprès ou implicite , paiement qu'un 
employeur doit verser à un employé en 
vertu de la présente loi , et allocations de 
logement ou de repas prescrites par les 
règlements ou prévues par un accord ou un 
arrangement à cette fin. à l'exclusion des 
éléments suivants : 
a) les pourboires et autres gratifications, 
b) les sommes versées à titre de cadeaux 
ou de primes qui sont laissées à la dis-
crétion de l'employeur et qui ne sont 
pas liées au nombre d'heures qu'un 
employé a travaillé, à sa production ou 
à son efficacité, 
c) les allocations ou indemnités de dépla-
cement, 
d) les cotisations de l'employeur à une 
caisse , un régime ou un arrangement 
auxquels la partie X de la présente loi 
s'applique. («wages») 
«semaine» Période de sept jours consécutifs. 
(«week») 
«Semaine de travail» Semaine de travail éta-
blie selon l'usage de l'employeur ou fixée 
par un agent des no rmes d 'emploi. («work 
week») 
«Sous-ministre» Le sous-ministre du Travail. 
( « Deputy Minister») 
«syndicat» Organisation qui est: 
a) un «syndicat» au sens de la Loi sur les 
relations de travail , 
b) une «Organisa tion d 'ense ignants» ou 
une «Section locale» au sens de la Loi 
sur la négociation collective entre con-
seils scolaires et enseignants, 
c) un comité de négociation des pompiers 
professionnels au sens de la Loi sur les 
services des pompiers. 
d) une «association d'employés» au sens 
de la Loi sur la négociation collective 
dans les collèges qui a des droits de 
3 
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(a) a "trade union " as defined in the 
Labour Relations Act, 
(b) an "affilia te" or "branch affiliate" as 
defined in the School Boards and 
Teachers Collective Negotiations Act, 
(c) a bargaining committee of the full-time 
firefighters under the Fire Departments 
Act, 
(d) an "employee organization" as defined 
in the Colleges Collective Bargaining 
Act which holds bargaining rights as 
bargaining agent, 
(e) a "bargaining agent" as defined in the 
Crown Employees Collective Bargain-
ing Act; ("syndicat") 
"wages" means any monetary remuneration 
payable by an employer to an employee 
under the terms of a contract of employ-
ment, oral or written, express or implied, 
any payment to be made by an employer 
to an employee under this Act and any 
allowances for room or board as prescribed 
in the regulations or under an agreement 
or arrangement therefor but does not 
include, 
(a) tips and other gratuities, 
(b) any sums paid as gifts or bonuses that 
are dependent on the discretion of the 
employer and are not related to hours, 
production or efficiency, 
( c) travelling allowances or expenses, 
(d) contributions made by an employer to 
a fund, plan or arrangement to which 
Part X of this Act applies; ("salaire") 
" week" means a period of seven consecutive 
days; ("semaine") 
" work week" means a week of work estab-
Iished by the practice of the employer or 
determined by an employment standards 
officer. ("semaine de travail") R.S.O. 
1980, C. 137, S. 1; 1986, C. 51, S. 1; 1987, 
C. 30, S. 1; 1989, C. 4, S. 1. 
négociation à titre d'agent négocia-
teur, 
e) un «agent négociateur» au sens de la 
Loi sur la négociation collective des 
employés de la Couronne. («trade 
union») 
«taux de majoration» Taux du salaire auquel 
un employé a droit pour chaque heure de 
travail exécuté un jour férié ou un jour 
réputé férié. Le terme «Salaire majoré» a 
un sens correspondant. («premium rate», 
«premium pay») 
«taux du temps supplémentaire» Taux du 
salaire horaire auquel un employé a droit 
pour les heures de travail en sus : 
a) soit des heures de travail par semaine 
prescrites par l'article 24 ou les règle-
ments, 
b) soit des heures normales de travail, 
par jour ou par semaine, fixées par un 
contrat de travail qui, en vertu du 
paragraphe 4 (2), prévaut sur les dis-
positions de l'article 24. 
Le terme «Salaire pour temps supplémen-
taire» a un sens correspondant. ( «overtime 
rate», «Overtime pay») 
«taux normal de salaire» S'entend, selon le 
cas: 
a) du taux du salaire d'un employé pour 
une heure de travail au cours d'une 
semaine normale de travail sans heures 
supplémentaires, 
b) si l'alinéa a) ne s'applique pas, du taux 
horaire moyen calculé en divisant le 
salaire qu'un employé gagne au cours 
d'une semaine par le nombre d'heures 
qu'il a travaillé au cours de cette 
semaine si l'employeur a rempli et 
gardé, conformément à la présente loi, 
des relevés complets et précis de ces 
heures, 
c) si les alinéas a) et b) ne s'appliquent 
pas, du taux horaire fixé par un agent 
des normes d'emploi. («regular rate») 
«travail à domicile» Exécution d'un travail lié 
à la fabrication, la préparation, l'améliora-
tion, la réparation, la modification, la réa-
lisation ou au montage d'un article ou d'un 
objet, en tout ou en partie, dans des 
locaux utilisés principalement à. des fins 
d'habitation. Le terme «travailleur à domi-
cile» a un sens correspondant. («home-
work, homeworker») L.R.O. 1980, chap. 
137, art. 1; 1986, chap. 51, art. 1; 1987, 
chap. 30,art. 1; 1989,chap. 4,art. 1. 
Application 
o f Act 
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PARTI 
GENERAL APPLICATION 
2.-(1) Parts IX, X, XI, XII and XIII 
apply to the Crown, every agency thereof 
and any board, commission, authority or cor-
poration that exercises any functions assigned 
or delegated to it by the Crown. R.S.O. 
1980, C. 137, S. 2 (1); 1983, C. 55, S. 1. 
(2) This Act applies to every contract of 
employment, oral or written, express or 
implied, 
(a) where the employment is for work or 
services to be performed in Ontario; 
or 
(b) where the employment is for work or 
services to be performed both in and 
out of Ontario and the work or ser-
vices out of Ontario are a continuation 
of the work or services in Ontario. 
(3) Part 1 of the Statutory Powers Proce-
dure Act does not apply to the exercise of 
any power conferred by section 5, 12, 16, 18 
or 20, subsection 24 (3), section 29 or 31, 
subsection 32 (4) or section 45, 65 or 67 of 
this Act. R.S.O. 1980, c. 137, s. 2 (2, 3). 
3. Subject to section 4, no employer, 
employee, employers' organization or 
employees' organization shall contract out of 
or waive an employment standard, and any 
such contracting out or waiver is null and 
void. R.S.O. 1980, c. 137, s. 3. 
4.-(1) An employment standard shall be 
deemed a minimum requirement only. 
(2) A right, benefit, term or condition of 
employment under a contract, oral or writ-
ten, express or implied, or under any other 
Act or any schedule, order or regulation 
made thereunder that provides in favour of 
an employee a higher remuneration in 
money, a greater right or benefit or lesser 
hours of work than the requirement imposed 
by an employment standard shall prevail over 
an employment standard. R.S.O. 1980, 
C. 137, S. 4. 
5.-(1) Where terms or conditions of 
employment in a collective agreement as 
defined in the Labour Relations Act confer a 
higher remuneration in money or a greater 
right or benefit for an employee respecting 
holidays than the provisions of Part VII, the 




2 (1) Les parties IX, X, XI, XII et XIII 
s'appliquent à la Couronne, à chacun de ses 
organismes et à un conseil, une commission , 
un office ou une société qui exerce des fonc-
tions que la Couronne lui a attribuées ou 
déléguées. L.R.O. 1980, chap. 137, par. 2 
(l); 1983, chap. 55, art. 1. 
(2) La présente loi s'applique à tout con-
trat de travail, verbal ou écrit, exprès ou 
implicite: 
a) lorsque l'emploi consiste à exécuter un 
travail ou à rendre des services en 
Ontario; 
b) lorsque l'emploi consiste à exécuter un 
travail ou à rendre des services en 
Ontario ainsi qu'à l'extérieur de la 
province et que le travail exécuté ou 
les services rendus à l'extérieur de la 
province sont une prolongation de 
l'emploi en Ontario. 
(3) La partie 1 de la Loi sur /'exercice des 
compétences légales ne s'applique pas à 
l'exercice d'un pouvoir conféré par l'article 5, 
12, 16, 18 ou 20, le paragraphe 24 (3), l'arti-
cle 29 ou 31 , le paragraphe 32 ( 4) ou larticle 
45, 65 ou 67 de la présente loi. L.R.O. 1980, 
chap. 137, par. 2 (2) et (3). 
3 Sous réserve de l'article 4, l'employeur, 
l'employé ou l'association d'employeurs ou 
d'employés ne doit pas se soustraire à une 
norme d'emploi au moyen d'un contrat ou 
d'une renonciation. Tout acte de ce genre est 








et sans effet 
d'une renon-
ciation, etc. 
·4 (1) La norme d'emploi est 





(2) Un droit accordé, un avantage con-
senti ou une condition d'emploi prévue par 
un contrat, verbal ou écrit, exprès ou impli-
cite, ou en application d'une autre loi ou en 
vertu d'une annexe établie, d'une ordon-
nance rendue ou d'un règlement pris sous 
l'autorité d'une autre loi, qui prévoit, dans 
l'intérêt d'un employé, une rémunération en 
espèces, un droit ou un avantage supérieurs à 
l'exigence imposée par une norme d'emploi 
ou un nombre d'heures de travail inférieur à 
cette exigence, prévaut sur une norme d'em-
ploi. L.R.O. 1980, chap. 137, art. 4. 
5 (1) Si les conditions d'emploi énoncées 
dans une convention collective, au sens de la 
Loi sur les relations de travail, accordent à 
l'employé une rémunération en espèces , un 
droit ou un avantage concernant les congés 
supérieurs à ce que prévoient les dispositions 
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(2) Where the Director finds that terms or 
conditions of employment in a contract of 
employment, oral or written, express or 
implied, that are not in a collective agree-
ment confer a higher remuneration in money 
or a greater right or benefit for an employee 
respecting holidays than the provisions of 
Part VII, the terms or conditions of employ-
ment shall prevail. R.S.O. 1980, c. 137, s. 5. 
6.-(I) No civil remedy of an employee 
against his or her employer is suspended or 
affected by this Act. R.S.0. 1980, c. 137, 
S. 6. 
(2) Where an employee initiates a civil 
proceeding against his or her employer under 
this Act, notice of the proceeding shall be 
served on the Director in the prescribed form 
on the same date the civil proceeding is set 
down for trial. 1987, c. 30, s. 2. 
PART JI 
GENERAL PROVISIONS 
7.-(l) An employer shall pay to an 
employee , in cash or by cheque, ail wages to 
which an employee is entitled under, 
(a) an employment standard; or 
(b) a right, benefit , term or condition of 
employment under a contract of 
employment, oral or written, express 
or implied, that prevails over an 
employment standard. 
(2) Ali wages shall be paid at the work-
place of the employee, or at a place agreed 
upon by the employer and the employee. 
(3) Ali wages due and owing to an 
employee shall be paid by an employer on 
the regular pay day of the employee as estab-
lished by the practice of the employer. 
R.S.O. 1980, c. 137, S. 7 (1-3). 
( 4) Any payment to which an employee is 
entitled upon termination of employment, 
other than termination pay and severance 
pay , shall be paid by the employer to the 
employee not later than seven days after ter-
mination of employment. 
(5) Every contract of employment shall be 
deemed to include the following provision: 
Ali severance pay and termination pay 
become payable and shall be paid by the 
employer to the employee in two weekly 
instalments beginning with the first full 
week following termination of employment 
and shall be allocated to such weeks 
accordingly. This provision does not apply 
to severance pay if the employee has 
elected to maintain a right of recall as pro-
vided in subsection 58 (10) of the Emp/oy-
ment Standards Act. 
(2) Si le directeur constate que les condi-
tions d'emploi énoncées dans un contrat de 
travail, verbal ou écrit , exprès ou implicite, 
qui ne figurent pas dans une convention col-
lective, accordent à l'employé une rémunéra-
tion en espèces, un droit ou un avantage con-
cernant les congés supérieurs à ce que 
prévoient les dispositions de la partie VII, les 
conditions d'emploi prévalent. L.R.O. 1980, 
chap. 137, art. 5. 
6 (1) La présente loi ne suspend pas les 
recours civils dont dispose un employé contre 
son employeur ni n'y porte atteinte. L.R.O. 
1980, chap. 137, art. 6. 
(2) Si un employé introduit une instance 
civile contre son employeur en vertu de la 
présente loi , l'avis d'instance est signifié au 
directeur, selon la formule prescrite, le jour 
même où l'instance civile est inscrite au rôle. 















7 (1) L'employeur verse à l'employé, en Paiement des 
salaires 
espèces ou par chèque , le salaire auquel ce 
dernier a droit en vertu : 
a) soit d'une norme d'emploi; 
b) soit d'un droit accordé, d'un avantage 
consenti ou d'une condition d'emploi 
prévue par un contrat de travail, ver-
bal ou écrit, exprès ou implicite, qui 
prévaut sur une norme d'emploi. 
(2) Le salaire est versé au lieu de travail 
de l'employé ou à un lieu convenu entre 
l'employeur et l'employé. 
(3) L'employeur verse à l'employé le 
salaire qui lui est dû le jour normal de paie 
de l'employé, établi selon l'usage de l'em-
ployeur. L.R.O. 1980, chap. 137, par. 7 (1) à 
(3). 
(4) L'employeur verse à l'employé tout 
paiement auquel celui-ci a droit à la cessation 
d'emploi, à l'exception de l'indemnité de 
licenciement et de l'indemnité de cessation 
d'emploi, au plus tard sept jours après la ces-
sation d'emploi. 
(5) Tout contrat de travail est réputé com-
prendre la disposition suivante : 
L'indemnité de cessation d'emploi et l'in-
demnité de licenciement deviennent exigi-
bles et sont payées par l'employeur à l'em-
ployé en deux versements hebdomadaires à 
compter de la première semaine complète 
suivant la cessation d'emploi, et sont 
réparties sur ces semaines en conséquence. 
La présente disposition ne s'applique pas à 
l'indemnité de cessation d'emploi si l'em-
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(6) For the purposes of subsections (4) 
and (5), if an employer provides payments 
on termination in excess of those required by 
section 57 or section 58, the entire amount so 
provided shall be deemed to be severance 
pay or termination pay, as the case may be. 
1986, C. 51, S. 2. 
8. Except as permitted by the regulations, 
no employer shall claim a set-off against 
wages, make a daim against wages for liqui-
dated or unliquidated damages or retain, 
cause to be returned to the employer, or 
accept, directly or indirectly, any wages pay-
able to an employee. R.S.O. 1980, c. 137, 
S. 8. 
9. No employer shall dismiss or suspend 
an employee on the ground that garnishment 
proceedings are or may be taken against the 
employee. R.S.O. 1980, c. 137, s. 9, revised. 
10.-{l) An employer shall furnish to an 
employee at the time wages are paid to the 
employee a statement in writing, which can 
be retained by the employee, setting forth, 
(a) the period of time or the work for 
which the wages are being paid; 
(b) the rate of wages to which the 
employee is entitled unless such infor-
mation is furnished to the employee in 
some other manner; 
(c) the amount of the wages to which the 
employee is entitled; 
(d) the amount of each deduction from 
the wages of the employee and the 
purpose for which each deduction is 
made; 
(e) any living allowance or other payment 
to which the employee is entitled; and 
(f) the net amount of money being paid 
to the employee. 
(2) Unless the information is given to an 
employee in some other manner, an 
employer shall furnish to an employee at the 
time vacation pay is paid to the employee a 
statement in writing which can be retained by 
the employee setting forth, 
(a) the period of time or the work for 
which the vacation pay is being paid; 
(b) the amount of the wages upon which 
the vacation pay is being paid; 
(c) the amount of each deduction from 
the vacation pay and its purpose; and 
rappelé , comme le prévoi t le paragraphe 
58 (10) de la Loi sur les normes d'emploi. 
( 6) Pour l'application des paragraphes ( 4) 
et (5) , si l'employeur, au moment de la ces-
sation d'emploi, fait des paiements plus éle-
vés que ceux prévus à l'article 57 ou à l'arti-
cle 58, la somme entière ainsi versée est 
réputée une indemnité de cessation d'emploi 
ou une indemnité de licenciement, selon le 
cas. 1986, chap. 51, art. 2. 
8 À l'exception de ce qui est permis par 
les règlements, aucun employeur ne fait 
valoir une compensation ou une créance en 
dommages-intérêts, déterminés ou non, sur 
des salaires, ni ne retient, se fait remettre ou 
accepte, directement ou indirectement, le 
salaire dû à un employé. L.R.O. 1980, chap. 
137, art. 8. 
9 Aucun employeur ne doit renvoyer ni 
suspendre un employé parce que celui-ci fait 
ou peut faire l'objet d'une saisie-arrêt. 
L.R.O. 1980, chap. 137, art. 9, révisé. 
10 (1) L'employeur fournit à l'employé , 
au moment où il lui verse son salaire, un 
relevé que ce dernier peut garder et qui indi-
que les éléments suivants : 
a) la période ou le travail pour lesquels le 
salaire est versé; 
b) le taux de salaire auquel l'employé a 
droit, à moins que ce renseignement 
ne lui soit fourni d'une autre façon; 
c) le montant du salaire auquel l'employé 
a droit; 
d) le montant de chaque retenue opérée 
sur le salaire de l'employé et l'objet de 
cette retenue; 
e) toute allocation de subsistance ou tout 
autre paiement auxquels l'employé a 
droit; 
f) le montant net de la somme versée à 
l'employé. 
(2) À moins que les renseignements ci-
dessous ne soient fournis à l'employé d 'une 
autre façon, l'employeur lui fournit, au 
moment où il lui verse l'indemnité de vacan-
ces, un relevé que ce dernier peut garder et 
qui indique les éléments suivants : 
a) la période ou le travail pour lesquels 
l'indemnité de vacances est versée; 
b) le montant du salaire en fonction 
duquel l'indemnité de vacances est 
versée; 
c) le montant de chaque retenue ·opérée 
sur l'indemnité de vacances et l'objet 
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(d) the net amount of vacation pay being 
paid to the employee. R.S .O .. 1980, 
C. 137, S. 10. 
11.-(1) An employer shall, 
(a) make and keep in Ontario or in a 
place out of Ontario authorized by the 
Director for a period of twenty-four 
months after work is performed or ser-
vices are supplied by an employee 
complete and accurate records in 
respect of the employee showing, 
(i) the employee's name and 
address, 
(ii) the employee's date of birth, if 
the employee is a student under 
eighteen years of age, 
(iii) the number of hours worked by 
the employee in each day and 
week, 
(iv) the employee's wage rate and 
gross earnings, 
(v) the amount of each deduction 
from the wages of the employee 
and the purpose for which each 
deduction is made, 
(vi) any living allowance or other 
payment to which the employee 
is entitled, 
(vii) the net amount of money being 
paid to the employee, and 
(viii) any documents or certificates 
relating to pregnancy leave under 
Part XI; and 
(b) make and keep in Ontario or in a 
place out of Ontario authorized by the 
Director for a period of five years 
after work is performed by an 
employee complete and accurate 
records in respect of the employee 
showing, 
(i) the employee's name and 
address, 
(ii) the date of commencement of 
employment and the anniversary 
date thereof, and 
(iii) the employee's wages during each 
pay period and the vacations with 
pay or payment under section 30. 
(2) Subclause (1) (a) (iii) does not apply 
in respect of the salaried employees of an 
d) le montant net de l'indemnité de 
vacances versée à l'employé. L.R.O. 
1980, chap. 137, art. 10. 
11 (1) L'employeur : 
a) d'une part, constitue, à l'égard de 
l'employé, un dossier complet et exact 
qu'il garde, en Ontario ou dans un lieu 
situé à l'extérieur de la province et 
autorisé par le directeur, pendant les 
vingt-quatre mois qui suivent le 
moment où l'employé cesse d'exécuter 
un travail ou de rendre des services. 
Ce dossier indique les éléments 
suivants: 
(i) les nom et adresse de l'employé, 
(ii) la date de naissance de l'em-
ployé, si ce dernier est un étu-
diant âgé de moins de dix-huit 
ans, 
(iii) le nombre d'heures de travail de 
l'employé par jour et par 
semaine , 
(iv) le taux de salaire de l'employé et 
son revenu brut, 
(v) le montant de chaque retenue 
opérée sur le salaire de l'employé 
et l'objet de cette retenue, 
(vi) toute allocation de subsistance ou 
tout autre paiement auxquels 
l'employé a droit, 
(vii) le montant net de la somme ver-
sée à l'employé, 
(viii) les documents ou certificats rela-
tifs à un congé de maternité 
accordé en vertu de la partie XI; 
b) d'autre part, constitue, à l'égard de 
l'employé, un dossier complet et exact 
qu'il garde, en Ontario ou dans un lieu 
situé à l'extérieur de la province et 
autorisé par le directeur, pendant les 
cinq années qui suivent le moment où 
l'employé cesse d'exécuter un travail. 
Ce dossier indique les éléments 
suivants: 
(i) les nom et adresse de l'employé, 
(ii) la date du début de son emploi et 
la date anniversaire de ce jour, 
(iii) le salaire de l'employé pendant 
chaque période de paie ainsi que 
les congés payés ou le paiement 
effectué en vertu de l'article 30. 
Dossiers 
(2) Le sous-alinéa (1) a) (iii) ne s'applique Exception 
pas à des employés qui ne sont pas rémuné-
Related 
activities, 
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employer who perform work of a clerical or 
administrative nature where the employer 
makes and keeps a record showing the num-
ber of hours worked by such employees in 
excess of eight hours a day and forty-four 
hours a week. R.S.O. 1980, c. 137, s. 11. 
12.-{1) Where, before or after this Act 
cornes into force, associated or related activi-
ties, businesses, works, trades, occupations, 
professions, projects or undertakings are or 
were carried on by or through more than one 
corporation, individual, firm, syndicate or 
association, or any combination thereof, and 
a person is or was an employee of any of 
such corporations, individuals, firms, syndi-
cates or associations, or any combination 
thereof, such corporations, individuals, firms, 
syndicates or associations, or any combina-
tion thereof, shall be treated as one 
employer for the purposes of this Act, if the 
intent or effect of the arrangement is to 
defeat, either directly or indirectly, the true 
intent and purpose of this Act. 1987, c. 30, 
S. 3 (1). 
(2) The corporations, individuals, firms, 
syndicates or associations treated as one 
employer shall be jointly and severally liable 
for any contravention of this Act and the reg-
ulations. R.S.O. 1980, c. 137, s. 12 (2); 1987, 
C. 30, S. 3 (2). 
13.-{1) In this section, 
"business" includes an activity, trade or 
undertaking, or a part or parts thereof; 
("entreprise") 
"sells" includes leases, transfers or disposes 
of in any other manner and "sale" has a 
corresponding meaning. ("vend", "vente") 
(2) Where an employer sells a business to 
a purchaser who employs an employee of the 
employer, the employment of the employee 
shall not be terminated by the sale, and the 
period of employment of the employee with 
the employer shall be deemed to have been 
employment with the purchaser for the pur-
poses of Parts VII, VIII, XI and XIV. 
(3) Where an employer sells a business to 
a purchaser who does not employ an 
employee of the employer, the employer 
shall comply with Part XIV. R.S.O. 1980, 
C. 137, S. 13. 
14. Despite any other Act and except 
upon a distribution made by a trustee under 
the Bankruptcy Act (Canada), wages shall 
have priority to the daims or rights and be 
paid in priority to the daims or rights, 
including the daims or rights of the Crown, 
rés à l'heure et qui exécutent un travail de 
bureau ou d'administration si l'employeur 
établit et garde, à l'égard de ces employés, 
un relevé de leurs heures de travail en sus de 
huit heures par jour et de quarante-quatre 
heures par semaine. L.R.O. 1980, chap. 137, 
art. 11. 
12 (1) Si, avant ou après l'entrée en 
vigueur de la présente loi, plusieurs person-
nes morales ou physiques, firmes, consor-
tiums ou associations, ou une combinaison de 
ceux-ci, gèrent ou ont géré des activités, des 
entreprises, des travaux, des métiers, des 
professions, des chantiers ou des exploita-
tions liés ou connexes, et qu'une personne y 
est ou y était employée, ces personnes mora-
les ou physiques, firmes, consortiums ou 
associations, ou une combinaison de ceux-ci, 
sont considérés comme un seul employeur 
pour l'application de la présente loi, si l'ar-
rangement a pour objet ou pour effet direct 
ou indirect de faire échec à l'intention et aux 
buts véritables de la présente loi. 1987, chap. 
30, par. 3 (1). 
(2) Les personnes morales, particuliers, 
firmes, consortiums ou associations considé-
rés comme un seul employeur sont solidaire-
ment responsables d'une infraction à la pré-
sente loi et aux règlements. L.R.Q. 1980, 











13 (1) Les définitions qui suivent s'appli- Définitions 
quent au présent article. 
«entreprise» S'entend notamment d'une acti-
vité, d'un métier, d'une exploitation, ou 
d'une ou plusieurs de leurs parties. 
(«business») 
«Vend» S'entend notamment de l'action de 
louer, de transférer ou d'aliéner d'une 
autre façon. Le terme «Vente» a un sens 
correspondant. («Se lis», «sale») 
(2) Si l'employeur vend son entreprise à 
un acquéreur qui emploie un employé de 
l'employeur, la vente ne met pas un terme à 
l'emploi de cet employé. La période d'emploi 
de l'employé auprès de l'employeur est répu-
tée avoir été une période d'emploi auprès de 
l'acquéreur pour l'application des parties 
VII, VIII, XI et XIV. 
(3) Si l'employeur vend son entreprise à 
un acquéreur qui n'emploie pas un employé 
de l'employeur, l'employeur se conforme à la 
partie XIV. L.R.O. 1980, chap. 137, art. 13. 
14 Malgré toute autre loi et à l'exception 
d'une répartition effectuée par un syndic en 
vertu de la Loi sur la faillite (Canada). les 
salaires ont priorité sur les autres créances et 
leur paiement a priorité sur les créances, y 
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of ait preferred, ordinary or general creditors 
of the employer to the extent of $2,000 for 
each employee. R.S.O. 1980, c. 137, s. 14. 
15. Every employer shall be deemed to 
hold vacation pay accruing due to an 
employee in trust for the employee whether 
or not the amount therefor has in fact been 
kept separate and apart by the employer and 
the vacation pay becomes a lien and charge 
upon the assets of the employer that in the 
ordinary course of business would be entered 
in books of account whether so entered or 
not. R.S.O. 1980, c. 137, s. 15. 
PART llI 
HOMEWORKERS 
16.-(1) An application for a permit to 
employ homeworkers shall be made by the 
employer to the Director. 
(2) No person shall employ a homeworker 
without a permit therefor issued by the 
Director. R.S.O , 1980, c. 137, s. 16 (1, 2). 
(3) The Director may, 
(a) issue a permit on such terms and con-
ditions as the Director considers advis-
able; 
(b) revoke or suspend a permit for a 
breach of a term or condition thereof 
or where the holder is liable for a con-
travention of any Act. R.S.O . 1980, 
c. 137, s. 16 (3), revised. 
(4) Every employer shall keep a register 
and enter therein the name and address of 
every homeworker to whom the employer 
gives homework, and the wages paid there-
for. R.S. O. 1980, c. 137, S. 16 (4). 
PART IV 
HOURS OF WORK 
17. Except as otheiwise provided in this 
Part, and subject to any schedule in force 
under the Industrial Standards Act, the hours 
of work of an employee shall not exceed 
eight in the day and forty-eight in the week. 
R.S. O. 1980, c. 137, S. 17. 
18. An employer may, with the approval 
of the Director, and upon such terms and 
conditions as the Director prescribes, adopt a 
regular day of work in excess of eight hours 
but not in excess of twelve hours, provided 
that the total hours of work of each 
employee shall not exceed forty-eight hours 
in a week. R.S.O. 1980, c. 137, s. 18. 
19. In case of an accident or in case of 
work urgently required to be done to 
créanciers privilégiés ou ordinaires de l'em-
ployeur jusqu'à concurrence de 2 000 $ par 
employé. L.R.O. 1980, chap. 137, art. 14. 
15 L'employeur est réputé détenir en 
fiducie à l'égard d'un employé l'indemnité de 
vacances accumulée qui lui est due, que cette 
somme ait ou non été effectivement gardée 
séparée et distincte par l'employeur. L'in-
demnité de vacances constitue un privilège 
sur les biens de l'employeur qui, dans le 
cours normal des affaires, figurerait dans les 
livres de comptes, qu'elle y figure ou non. 
L.R.O. 1980, chap. 137, art. 15. 
PARTIE III 






16 (1) L'employeur présente au directeur Demande de 
permis 
une demande de permis pour employer des 
travailleurs à domicile. 
(2) Nul ne doit employer un travailleur à 
domicile sans un permis délivré à cet effet 
par le directeur. L.R.O. 1980, chap. 137, 
par. 16 (1) et (2). 
Permis 
(3) Le directeur peut : Conditions, 
révocalion et 
a) délivrer un permis aux conditions qu' il suspension du 
permis 
juge souhaitables; 
b) révoquer ou suspendre un permis en 
cas de violation d'une de ses condi-
tions ou d'infraction à une loi. L.R.O. 
1980, chap. 137, par. 16 (3), révisé. 
(4) L'employeur garde un registre et y ins-
crit les noms et adresses des travailleurs à 
domicile à qui il donne du travail de même 
que le salaire qu'il leur verse pour le travail 
effectué. L.R .O. 1980, chap. 137, par. 
16 (4). 
PARTIE IV 
HEURES DE TRA V AIL 
17 Sauf dispositions contraires de la pré-
sente partie et sous réserve d'un horaire de 
travail en vigueur en vertu de la Loi sur les 
normes industrielles, l'employé ne travaille 
pas plus de huit heures par jour ni plus de 
quarante-huit heures par semaine. L. R.0. 
1980, chap. 137, art. 17. 
18 L'employeur peut, avec l'approbation 
du directeur, et aux conditions que celui-ci 
impose, adopter un jour normal de travail 
qui compte plus de huit heures mais qui ne 
dépasse pas douze heures à la condition que 
le nombre total d'heures de travail de chaque 
employé ne dépasse pas quarante-huit heures 









de la journée 
de travail 
19 En cas d ' accident ou de travaux Heures maxi-
males dépas-
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machinery or plant, the employer may 
require the limit of hours of work prescribed 
by section 17 or approved under section 18 to 
be exceeded but only so far as may be neces-
sary to avoid serious interference with the 
ordinary working of the establishment. 
R.S.O. 1980, c. 137, S. 19. 
20.-{l) The Director may issue a permit 
authorizing hours of work in excess of those 
prescribed by section 17 or approved under 
section 18, but the excess hours of work shall 
not exceed, 
(a) in the case of an engineer, firefighter, 
full-time maintenance worker, 
receiver, shipper, delivery truck driver 
or the driver's helper, watchman or 
watchwoman or other person who, in 
the opinion of the Director, is engaged 
in a similar occupation, twelve hours 
in each week for each employee; and 
(b) in the case of ail other employees, 100 
hours in each year for each employee. 
(2) Where the Director is satisfied that the 
work or the perishable nature of raw mate-
rial being processed requires hours of work 
in excess of those permitted under subsection 
(1), the Director may issue a permit therefor. 
(3) The issuance of a permit under this 
section does not require an employee to 
work any hours in excess of those prescribed 
by section 17 or approved under section 18 
without the consent or agreement of the 
employee or the employee's agent to hours 
in excess of eight in the day or forty-eight in 
the week. 
(4) A permit issued under this section 
shall contain such terms, conditions and limi-
tations as the Director prescribes. R.S.O. 
1980, C. 137, S. 20. 
21. Except as otherwise provided in this 
Part, no employer may require or permit any 
employee to work, and no employee may 
work or agree to work, any hours that 
exceed the maximum hours established under 
this Act. R.S.O. 1980, c. 137, s. 21. 
22. Every employer shall provide eating 
periods of at least one-half hour, or such 
shorter period as is approved by the Direc-
tor, at su ch intervals as will result in no 
employee working longer than five consecu-
tive hours without an eating period. R.S.O. 
1980, C. 137, S. 22. 
l'usine, l'employeur peut demander que la 
limite des heures de travail fixée à l'article 17 
ou approuvée en vertu de l'article 18 soit 
dépassée, mais uniquement dans la mesure 
nécessaire pour prévenir une grave entrave à 
la marche normale du travail dans l'établisse-
ment. L.R.O. 1980, chap. 137, art. 19. 
20 (1) Le directeur peut délivrer un per-
mis qui autorise le travail au-delà du nombre 
d'heures fixé à l'article 17 ou approuvé en 
vertu de l'article 18. Toutefois, les heures de 
travail en sus ne doivent pas dépasser : 
a) douze heures par semaine et par 
employé dans le cas d'un mécanicien, 
d'un pompier, d'un préposé à l'entre-
tien à temps plein, d'un réception-
naire, d'un expéditionnaire, d'un 
chauffeur de camion de livraison ou de 
son assistant, d'un gardien ou d'une 
autre personne qui, de l'avis du direc-
teur, exerce une activité comparable; 
b) cent heures par année et par employé 
dans le cas de tous les autres 
employés. 
(2) Si le directeur est convaincu que la 
nature du travail ou le caractère périssable 
de la matière première traitée exigent que les 
employés travaillent au-delà du nombre 
d'heures permis au paragraphe (1), il peut 
délivrer un permis à cet effet. 
(3) La délivrance d'un permis en vertu du 
présent article n'oblige pas l'employé à tra-
vailler au-delà du nombre d'heures fixé à 
l'article 17 ou approuvé en vertu de l'article 
18 si l'employé ou son représentant n'a pas 
consenti ou accepté de travailler plus de huit 
heures par jour ou plus de quarante-huit 
heures par semaine. 
(4) Un permis délivré en vertu du présent 
article comprend les conditions et restrictions 
que le directeur impose. L.R.O. 1980, chap. 
137, art. 20. 
21 Sauf dispositions contraires de la pré-
sente partie, aucun employeur ne peut 
demander à un employé ni permettre à celui-
ci de travailler au-delà du nombre maximal 
d'heures fixé par la présente loi. Aucun 
employé ne peut travailler ni accepter de tra-
vailler au-delà de ce même nombre d'heures. 
L.R.O. 1980, chap. 137, art. 21. 
22 L'employeur accorde des pauses-repas 
d'au moins une demi-heure, ou d'une durée 
plus courte selon ce qu'approuve le direc-
teur, à des intervalles tels qu'aucun employé 
ne travaille plus de cinq heures consécutives 


























23. Every employer who permits any 
employee ta perform work or supply any ser-
vices in respect of which a minimum wage is 
established shall be deemed ta have agreed 
ta pay ta the employee at least the minimum 
wage established under this Act. R.S. O. 
1980, C. 137, S. 23. 
PART VI 
OVERTIME PA Y 
24.-{1) Except as otherwise provided in 
the regulations, where an employee works 
for an employer in excess of forty-four hours 
in any week, the employee shall be paid for 
• each hour worked in excess of forty-four 
hours overtime pay at an amount not less 
than one and one-half times the regular rate 







(2) In complying with subsection (1), no 
employer shall reduce the regular rate of 
wages payable ta an employee. 
(3) Where an employer has not made and 
kept complete and accurate records in 
respect of an employee pursuant ta clause 
11 (1) (a), an employment standards officer 
may determine the regular rate of and the 
number of hours worked by the employee in 
each day and week. R.S.O. 1980, c. 137, 
S. 25 . 
PART VII 
PUBLIC HOLIDA YS 




(a) is employed for less than three 
months; 
(b) has not earned wages on at least 
twelve days during the four work 
weeks immediately preceding a public 
holiday; 
(c) faits ta work his or her scheduled reg-
ular day of work preceding or his or 
her scheduled regular day of work fol-
lowing a public holiday; 
(d) has agreed to work on a public holiday 
and who, without reasonable cause, 
faits to report for and perform the 
work; or 
(e) is employed under an arrangement 
whereby the employee may elect to 
work or not when requested sa ta do. 
(2) Subject ta subsections (3), (4) and (5) , 
an employer shall give to an employee a holi-
day on and pay to the employee his or her 
regular wages for each public holiday. 
PARTIE V 
SALAIRE MINIMUM 
23 L'employeur qui permet à un employé 
d'effectuer un travail ou de rendre des servi-
ces pour lesquels un salaire minimum est fixé 
est réputé avoir accepté de verser à cet 
employé au moins le salaire minimum fixé 
par la présente loi. L.R.O. 1980, chap. 137, 
art. 23. 
PARTIE VI 
SALAIRE POUR TEMPS SUPPLÉMENTAIRE 
24 (1) Sauf dispositions contraires des 
règlements , si un employé travaille plus de 
quarante-quatre heures au cours d'une même 
semaine pour un employeur, il perçoit, pour 
chaque heure de travail au-delà de ces qua-
rante-quatre heures, une rétribution équiva-
lente à son taux normal de salaire majoré de 
50 pour cent. 
(2) Aucun employeur ne réduit le taux 
normal du salaire versé à un employé afin de 
se conformer au paragraphe (1). 
(3) Si un employeur n'a pas constitué et 
gardé, à l'égard d'un employé, un dossier 
complet et exact aux termes de l'alinéa 11 (1) 
a) , un agent des normes d'emploi peut fixer 
le taux normal de salaire de l'employé ainsi 
que le nombre d'heures pendant lesquelles 
l'employé a travaillé chaque jour et chaque 














25 (1) Le présent article ne s'applique Champ 
d'application 
pas à l'employé qui, selon le cas: 
a) travaille moins de trois mois; 
b) n'a pas touché au moins douze jours 
de rémunération pendant les quatre 
semaines de travail qui précèdent 
immédiatement un jour férié; 
c) n'accomplit pas sa journée normale de 
travail prévue le jour qui précède ou 
qui suit le jour férié; 
d) a accepté de travailler un jour férié et 
qui, sans motif raisonnable, ne se pré-
sente pas à son emploi et n'exécute 
pas son travail; 
e) travaille aux termes d'un arrangement 
selon lequel il peut choisir de travailler 
ou non si la demande lui en est faite. 
(2) Sous réserve des paragraphes (3), (4) 
et (5), l'employeur donne congé à l'employé 











(3) Where a public holiday falls upon a 
working day for an employee, an employer 
may with the agreement of the employee or 
the employee's agent substitute another 
working day for the public holiday which day 
shall not be Iater than the next annual vaca-
tion of the employee, and the day so substi-
tuted shall be deemed to be the public holi-
day. 
(4) Where a public holiday falls on a non-
working day for an employee or in the 
employee's vacation, an employer shall, 
(a) with the agreement of the employee or 
the employee's agent pay the 
employee his or her regular wages for 
the public holiday; or 
(b) designate a working day that is not 
later than the next annual vacation of 
the employee and the day so desig-
nated shall be deemed to be the public 
holiday. 





employee is employed in a hotel, motel, 
tourist resort, restaurant, tavern, continuous 
operation or a hospital, and the employee is 
required to work and works on a public holi-
day, the employer shall, 
(a) pay the employee in accordance with 
subsection 26 (1); or 
(b) pay the employee for each hour 
worked on a public holiday an amount 
not less than the employee's regular 
wages and give to the employee a holi-
day on his or her first working day 
immediately following his or her next 
annual vacation or on a working day 
agreed upon and pay the employee his 
or her regular wages for that day. 
(6) For the purposes of subsection (5), 
" continuous operation" means that part of 
an establishment, industry or service in 
which in each seven day period operations 
once commenced normally continue day 
and night without cessation until the com-
pletion of the regularly scheduled opera-
tions for that period; ("exploitation à fonc-
tionnement ininterrompu") 
"hospital" means a hospital as defined in the 
Hospital Labour Disputes Arbitration Act. 
("hôpital") R.S.O. 1980, c. 137, s. 26. 
26.-(1) Subject to subsection 25 (5), 
where an employee works on a public holi-
day, the employer shall pay to the employee 
for each hour worked a premium rate of not 
less than one and one-half times the employ-
(3) Si un jour férié coïncide avec un jour 
de travail d'un employé, l'employeur peut, 
avec l'accord de l'employé ou de son repré-
sentant, substituer au jour férié un autre jour 
ouvrable avant les congés annuels suivants de 
l'employé. Le jour ainsi substitué est réputé 
le jour férié. 
(4) Si un jour férié coïncide avec un jour 
non ouvrable pour un employé ou tombe 
pendant que l'employé est en congé, 
l'employeur : 
a) ou bien lui verse, avec son accord ou 
celui de son représentant, son salaire 
normal pour le jour férié; 
b) ou bien désigne un autre jour ouvrable 
avant les congés annuels suivants de 
l'employé, et le jour ainsi désigné est 






avec un jour 
non ouvrable 
(5) Malgré le paragraphe (3), si un Paie pour un 
jour férié 
employé travaille dans un hôtel, un motel, 
un lieu de villégiature, un restaurant, une 
taverne, une exploitation à fonctionnement 
ininterrompu ou un hôpital et qu'il est tenu 
de travailler et travaille un jour férié, 
l'employeur : 
a) ou bien le paie conformément au para-
graphe 26 (1); 
b) ou bien lui verse au moins son salaire 
normal pour chaque heure de travail le 
jour férié et lui donne congé le pre-
mier jour ouvrable qui suit immédiate-
ment ses congés annuels suivants ou 
un jour ouvrable convenu et lui verse 
son salaire normal pour ce jour. 
(6) Les définitions qui suivent s'appliquent 
au paragraphe (5). 
«exploitation à fonctionnement ininter-
rompu» La partie d'un établissement, 
d'une industrie ou d'un service où les acti-
vités commencées pour une période de 
sept jours se poursuivent habituellement 
jour et nuit sans arrêt jusqu'à ce que les 
activités normalement prévues pour cette 
période soient terminées. ( «continuous 
operation») 
«hôpital» Hôpital au sens de la Loi sur l'arbi-
trage des conflits de travail dans les 
hôpitaux. («hospital») L.R.O. 1980, chap. 
137, art. 26. 
26 (1) Sous réserve du paragraphe 25 
(5), si l'employé travaille un jour férié, l'em-
ployeur lui accorde un taux de majoration au 
moins égal à son taux normal de salaire 
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ee's regular rate and, where the employee is 
entitled to the holiday with pay, his or her 
regular wages in addition thereto. 
(2) Where an employee works on a public 
holiday, the hours the employee works on 
the public holiday shall not be taken into 
consideration in calculating any overtime pay 
to which the employee is entitled for the 
work week in which the public holiday 
occurs. R.S.O. 1980, c. 137, s. 27. 
27. Where the employment of an 
employee ceases before the day that is substi-
tuted, designated or given for the public holi-
day under subsection 25 (3), clause 25 (4) (b) 
or clause 25 (5) (b), the employer shall pay 
to the employee in addition to any other pay-
ment to which the employee is entitled upon 
the ceasing of employment his or her regular 
wages for that day. R.S.O. 1980, c. 137, 
S. 28. 
PART VIII 
VACATION WITH PAY 
28.-( 1) Every employer shall give to 
each employee a vacation with pay of at least 
two weeks upon the completion of each 
twelve months of employment. 
(2) The amount of pay for such vacation 
shall be not Jess than an amount equal to 4 
per cent of the wages of the employee in the 
twelve months of employment for which the 
vacation is given and in calculating wages no 
account shall be taken of any vacation pay 
previously paid. R.S .O. 1980, c. 137, s. 29. 
29.-(l) The employer shall determine 
the period when an employee may take the 
vacation to which he or she is entitled under 
section 28, which may be a two-week period 
or two periods of one week each, but in any 
case the employee shall be given his or her 
vacation not later than ten months after the 
end of the twelve-month period for which the 
vacation was given. 
(2) Despite subsection (I) and subsection 
7 (3), the Director may require an employer 
to pay to an employee at any time the vaca-
tion pay to which the employee is entitled 
under section 28. 
(3) Subsection (2) applies even if there is 
a strike or lock-out as a result of a labour 
dispute. R.S.O. 1980, c. 137, s. 30. 
30. Where the employment of an 
employee ceases before the completion of a 
twelve-month period of employment or the 
employee has not been given a vacation with 
pay under section 28, the employer shall pay 
de travail et, si l'employé a droit au jour 
férié payé , l'employeur lui verse son salaire 
normal en plus. 
(2) Si l'employé travaille un jour férié, les 
heures pendant lesquelles il travaille ce jour 
ne sont pas prises en considération dans le 
calcul du salaire pour heures supplémentaires 
auquel il a droit au cours de la semaine de 
travail qui compte le jour férié. L.R.O. 1980, 
chap. 137, art. 27. 
27 Si l'employé cesse de travailler avant le 
jour qui a été substitué au jour férié ou celui 
qui a été désigné ou choisi pour le remplacer 
en vertu du paragraphe 25 (3), de l'alinéa 25 
(4) b) ou de l'alinéa 25 (5) b), l'employeur 
lui verse son salaire normal pour ce jour en 
plus de tout paiement auquel l'employé a 
droit à la fin de son emploi. L.R.O. 1980, 
chap. 137, art. 28. 
PARTIE VIII 
CONGÉS PAYÉS 
28 (1) L'employeur accorde à chaque 
employé un congé payé d'au moins deux 
semaines après chaque période de douze 
mois de travail. 
(2) L'indemnité de vacances ne représente 
pas un montant inférieur à 4 pour cent du 
salaire que l'employé a perçu au cours de la 
période de douze mois de travail pour 
laquelle il obtient le congé. Dans le calcul du 
salaire, il n'est pas tenu compte des indemni-
tés de vacances versées antérieurement. 
L.R.O. 1980, chap. 137, art. 29. 
29 (1) L'employeur fixe la période pen-
dant laquelle l'employé peut prendre les con-
gés auxquels il a droit en vertu de l'article 
28. Ces congés peuvent s'échelonner sur 
deux semaines consécutives ou être d'une 
semaine chacun. Toutefois, dans tous les cas, 
les congés sont accordés à l'employé au plus 
tard dix mois après la fin de la période de 
douze mois pour laquelle ils ont été accor-
dés. 
(2) Malgré le paragraphe (1) du présent 
article et le paragraphe 7 (3) , le directeur 
peut obliger un employeur à verser à un 
employé, à tout moment, l'indemnité de 
vacances à laquelle celui-ci a droit en vertu 
de l'article 28. 
(3) Le paragraphe (2) s'applique malgré 
une grève ou un lock-out qui résulte d'un 
conflit de travail. L.R.O. 1980, chap. 137, 
art. 30. 
30 Si l'employé cesse de travailler avant 
d'avoir complété une période de douze mois 
ou qu'aucun congé payé ne lui a été versé en 
vertu de l'article 28, l'employeur lui verse un 
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to the employee an amount equal to 4 per 
cent of the wages of the employee in any 
twelve-month period or periods or part 
thereof and in calculating wages no account 
shall be taken of any vacation pay previously 
paid. R.S.O. 1980, c. 137, s. 31. 
31. Any agreement between an employer 
and an employee or employees or his, her or 
their agent respecting the method of provid-
ing funds for paying vacation pay, or pay-
ment in lieu of vacation, or of any arrange-
ments for the taking of vacation, is subject to 
the approval of the Director. R.S.O. 1980, 
C. 137, S. 32. 
PART IX 
EQUAL PA Y FOR EQUAL WORK 
32.-(1) No employer or person acting on 
behalf of an employer shall differentiate 
between male and female employees by pay-
ing a female employee at a rate of pay Jess 
than the rate of pay paid to a male 
employee, or vice versa, for substantially the 
same kind of work performed in the same 
establishment, the performance of which 
requires substantially the same skill, effort 
and responsibility and which is performed 
under similar working conditions, except 
where such payment is made pursuant to, 
(a) a seniority system; 
(b) a merit system; 
(c) a system that measures earnings by 
quantity or quality of production; or 
(d) a differential based on any factor other 
than sex. 
(2) No employer shall reduce the rate of 
pay of an employee in order to comply with 
subsection (1 ). 
(3) No organization of employers or 
employees or its agents shall cause or 
attempt to cause an employer to agree to or 
to pay to the employees rates of pay that are 
in contr~vention of subsection (1 ). 
(4) Where an employment standards offi-
cer finds that an employer has failed to com-
ply with subsection (1), the employment 
standards officer may determine the amount 
of money owing to an employee because of 
such non-compliance, and such amount shall 
be deemed to be unpaid wages. R.S.O. 1980, 
C. 137, S. 33. 
touché pendant une ou plusieurs périodes de 
douze mois ou pendant une partie d'une telle 
période. Dans le calcul du salaire, il n'est pas 
tenu compte des indemnités de vacances ver-
sées antérieurement. L.R.O. 1980, chap. 
137, art. 31. 
31 Toute entente entre l'employeur et 
l'employé ou son représentant ou des 
employés ou leur représentant en ce qui con-
cerne la méthode de gérer des fonds pour le 
paiement des indemnités de vacances, ou des 
paiements tenant lieu de congés ou de tout 
arrangement relatif aux congés est subordon-
née à l'approbation du directeur. L.R.O. 
1980, chap. 137, art. 32. 
PARTIE IX 
À TRA V AIL ÉGAL, SALAIRE ÉGAL 
32 (1) Aucun employeur ni aucune per-
sonne agissant au nom d'un employeur ne 
doit établir de distinctions entre un employé 
et une employée en accordant à celle-ci un 
taux de salaire inférieur à celui de l'employé 
ou vice versa lorsque tous deux exécutent un 
travail essentiellement semblable dans un 
même établissement, que ce travail exige un 
effort et des compétences essentiellement 
semblables, qu'il comprend des responsabili-
tés essentiellement semblables et qu'il est 
exécuté dans des conditions comparables, 
sauf si la différence de rémunération est éta-
blie conformément à l'un des critères 
suivants: 
a) une échelle d'ancienneté; 
b) une distinction fondée sur le mérite; 
c) une échelle de rémunération où les 
facteurs quantité et qualité de la pro-
duction entrent en jeu; 
d) une distinction fondée sur tout autre 
facteur que le sexe. 
(2) Aucun employeur ne doit réduire le 
taux de salaire d'un employé afin de se con-
former au paragraphe (1). 
(3) Aucune association patronale ou d'em-
ployés ni aucun de leurs représentants ne 
doit faire ni tenter de faire en sorte qu'un 
employeur accepte d'offrir ou offre à ses 
employés des taux de salaire contrevenant au 
paragraphe (1). 
(4) L'agent des normes d'emploi qui con-
clut qu'un employeur n'a pas respecté les dis-
positions du paragraphe (1) peut fixer le 
montant des sommes dues à un employé en 
conséquence. Ce montant est réputé un 
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PART X 
BENEFIT PLANS 
33.-{l) This Part applies to a fund, plan 
or arrangement provided, furnished or 
offered or to be provided, furnished or 
offered by an employer to the employees, 
(a) under a term or condition of employ-
ment; or 
(b) in which an employee may elect to 
participate or not and to which the 
employer contributes or does not 
contribute, 
that directly or indirectly provides benefits to 
the employees, their beneficiaries, survivors 
or dependants, whether payable periodically 
or not, for superannuation, retirement, 
unemployment, income replacement, death, 
disability, sickness, accident, or medical, hos-
pital, nursing or dental expenses, or other 
similar benefits or benefits under a deferred 
profit sharing plan in which employees par-
ticipate in profits of the employer where the 
profits accumulated under the plan are per-
mitted to be withdrawn or distributed upon 
death or retirement or upon contingencies 
other than death or retirement. 
(2) Except as provided in the regulations, 
no employer or person acting directly on 
behalf of an employer shall provide, furnish 
or offer any fund, plan, arrangement or ben-
efit that differentiates or makes any distinc-
tion, exclusion or preference between 
employees or a class or classes of employees 
or their beneficiaries, survivors or depend-
ants because of the age, sex or marital status 
of the employees. 
(3) No organization of employers or 
employees, or person acting directly on 
behalf of an organization of employers or 
employees, shall cause or attempt to cause 
an employer, directly or indirectly, to act 
contrary to subsection (2). 
(4) Where, in the opinion of the Director, 
an employer, an organization of employers 
or employees or a person acting directly on 
behalf of an employer or such organization 
may have acted contrary to subsection (2), 
the Director may exercise the power con-
ferred by subsection 69 (1), and section 69 
applies with necessary modifications. 
(5) In addition to the powers conferred by 
section 84, the Lieutenant Governor in 
Council may make regulations respecting any 
matter or thing necessary or advisable to 
PARTIE X 
RÉGIMES D'AVANTAGES SOCIAUX 
33 (1) La présente partie s'applique à 
une caisse créée, un régime prévu ou un 
arrangement pris, ou qui doivent l'être, par 
un employeur à l'intention de ses employés : 
a) soit aux termes d'une condition d'em-
ploi; 
b) soit auxquels la participation de l'em-
ployé est facultative, que l'employeur 
y contribue ou non, 
qui prévoient, directement ou indirectement, 
le versement de prestations, périodiques ou 
non, aux employés, à leurs bénéficiaires, à 
leurs survivants ou aux personnes à leur 
charge au titre de pensions de retraite, de 
cotisations d'assurance-chômage, de compen-
sation pour perte de salaire, d'assurance en 
cas de décès, d'invalidité, de maladie, d'acci-
dent ou de frais médicaux, hospitaliers, de 
soins infirmiers ou dentaires, ou le versement 
d'autres prestations semblables ou de presta-
tions en vertu d'un régime de participation 
différée aux bénéfices de l'employeur auquel 
les employés participent et qui permet que 
les bénéfices accumulés soient retirés ou 
répartis en cas de décès, de retraite ou d'une 
autre éventualité. 
(2) Sauf dispositions contraires des règle-
ments, aucun employeur ni aucune personne 
agissant directement en son nom ne crée une 
caisse, ne prévoit un régime, ne prend un 
arrangement ni n'offre des prestations qui 
établissent une distinction entre les 
employés, une ou des catégories des 
employés, leurs bénéficiaires, leurs survivants 
ou les personnes à leur charge, qui excluent 
une de ces personnes ou catégories, ou qui 
accordent une préférence à l'une d'entre elles 
en raison de l'âge, du sexe ou de l'état civil 
des employés. 
(3) Aucune association patronale ou d'em-
ployés ni aucune personne agissant directe-
ment au nom d'une telle association ne doit 
faire ni tenter de faire en sorte qu'un 
employeur contrevienne, directement ou 
indirectement, au paragraphe (2). 
(4) Si, de l'avis du directeur, un 
employeur, une association d'employeurs ou 
d'employés ou une personne agissant directe-
ment au nom d'un employeur ou d'une telle 
association peut avoir contrevenu au paragra-
phe (2), le directeur peut exercer les pou-
voirs que lui confère le paragraphe 69 (1). 
L'article 69 s'applique avec les adaptations 
nécessaires. 
(5) Outre les pouvoirs que lui confère l'ar-
ticle 84, le lieutenant-gouverneur en conseil 
peut, par règlement, traiter de toute question 
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carry out the intent and purpose of this Part, 
and without restricting the generality of the 
foregoing, may make regulations, 
(a) exempting any fund, plan or arrange-
ment or part thereof, heretofore or 
hereafter in existence, or any benefits 
thereunder from the application of this 
Part or any provision thereof; 
(b) perm1ttmg a fund, plan or arrange-
ment to provide, furnish or offer a 
benefit or benefits that differentiate or 
make a distinction, exclusion or pref-
erence between employees or a class 
thereof or their beneficiaries, survivors 
or dependants; 
(c) suspending the application of this Part 
or any provision thereof to any fund, 
plan or arrangement or any benefits 
thereunder, whether provided, fur-
nished or offered under a collective 
agreement or not, for such period or 
periods of time as may be prescribed; 
(d) providing that an employer may not 
reduce any benefits to an employee or 
class of employees under any fund, 
plan or arrangement provided, fur-
nished or offered in order that the 
employer may comply with subsection 
(2); 
(e) providing the terms or conditions 
under which an employee may be enti-
tled or disentitled to a benefit under a 
fund, plan or arrangement; 
(f) defining any expression used in this 
Part, or in the regulations under this 
Part. R.S.O. 1980, c. 137, s. 34. 
PART XI 
PREGNANCY AND PARENTAL LEAVE 
34. In this Part, 
" parent" includes a persan with whom a 
child is placed for adoption and a persan 
who is in a relationship of some perma-
nence with a parent of a child and who 
intends to treat the child as his or her own; 
("parent") 
réaliser efficacement l'intention et les buts de 
la présente partie, notamment: 
a) soustraire à l'application de la présente 
partie ou de l'une de ses dispositions 
une caisse, un régime ou un arrange-
ment, en totalité ou en partie, qui 
existent ou qui existeront, ou des pres-
tations accordées en vertu de cette 
caisse, de ce régime ou de cet arrange-
ment; 
b) permettre qu'une ou des prestations 
accordées en vertu d'une caisse, d'un 
régime ou d'un arrangement établis-
sent une distinction entre des 
employés, une catégorie d'employés , 
leurs bénéficiaires, leurs survivants ou 
les personnes à leur charge, excluent 
une de ces personnes ou catégories, ou 
accordent une préférence à l'une d'en-
tre elles; 
c) suspendre l'application de la présente 
partie ou d'une de ses dispositions à 
une caisse, un régime, un arrangement 
ou des prestations accordées en vertu 
de cette caisse, de ce régime ou de cet 
arrangement pendant la ou les pério-
des qu'il peut prescrire, que la caisse, 
le régime, l'arrangement ou les presta-
tions tirent leur origine d'une conven-
tion collective ou non; 
d) prévoir qu'un employeur ne peut pas 
réduire les prestations auxquelles a 
droit un employé ou une catégorie 
d'employés en vertu d'une caisse 
créée, d'un régime prévu ou d ' un 
arrangement pris afin de se conformer 
au paragraphe (2); 
e) prévoir les conditions auxquelles un 
employé peut avoir droit à une presta-
tion en vertu d'une caisse, d'un régime 
ou d'un arrangement ou perdre ce 
droit; 
f) définir une expression utilisée dans la 
présente partie ou dans les règlements 
pris en application de la présente par-
tie. L.R.O. 1980, chap. 137, art. 34. 
PARTIE XI 
CONGÉ DE MATERNITÉ ET CONGÉ 
PARENTAL 
34 Les définitions qui suivent s'appliquent Définitions 
à la présente partie. 
«Congé de maternité» Congé prévu au para-
graphe 35 (1). («pregnancy leave») 
«congé parental» Congé prévu au paragraphe 
38 (1). («parental leave») 
«parent» S'entend en outre d'une personne 
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"parental leave" means a leave of absence 
under subsection 38 (1); ("congé paren-
tal") 
" pregnancy leave" means a Jeave of absence 
under subsection 35 (1). ("congé de mater-
nité") 1990, c. 26, s. 2, part. 
35.-(1) A pregnant employee who 
started employment with her employer at 
least thirteen weeks before the expected 
birth date is entitled to a leave of absence 
without pay. 
(2) An employee may begin pregnancy 
leave no earlier than seventeen weeks before 
the expected birth date. 
(3) The employee must give the employer, 
(a) at least two weeks written notice of 
the date the leave is to begin; and 
(b) a certificate from a legally qualified 
medical practitioner stating the 
expected birth date. 1990, c. 26 , s. 2, 
part. 
36.--{l) Subsection 35 (3) does not apply 
in the case of an employee who stops work-
ing because of complications caused by her 
pregnancy or because of a birth, still-birth or 
miscarriage that happens earlier than the 
employee was expected to give birth. 
(2) An employee described in subsection 
(1) must, within two weeks of stopping work , 
give the employer, 
(a) written notice of the date the preg-
nancy leave began or is to begin; and 
(b) a certificate from a Jegally qualified 
medical practitioner that, 
(i) in the case of an employee who 
stops working because of compli-
cations caused by her pregnancy, 
states the employee is unable to 
perform her duties because of 
complications caused by her preg-
nancy and states the expected 
birth date, or 
(ii) in any other case, states the date 
of the birth, still-birth or miscar-
riage and the date the employee 
was expected to give birth. 1990, 
c. 26, s. 2, part. 
37.-(1) The pregnancy leave of an 
employee who is entitled to take parental 
leave ends seventeen weeks after the preg-
nancy leave began. 
(2) The pregnancy leave of an employee 
who is not entitled to take parental leave 
ends on the later of the day that is seventeen 
de son adoption et d 'une personne qui vit 
une relation assez permanente avec le 
parent d'un enfant et qui a l'intention de 
traiter l'enfant comme le sien. («parent») 
1990, chap. 26, art. 2, en partie. 
35 (1) L'employée enceinte qui a com-
mencé à travailler pour son employeur au 
moins treize semaines avant la date prévue 
de la naissance a droit à un congé non payé. 
Congé de 
maternité 
(2) L'employée peut prendre son congé de Début du 
congé 
maternité au plus tôt dix-sept semaines avant 
la date prévue de la naissance. 
(3) L'employée doit donner à l'em- Préavis 
ployeur: 
a) un préavis écrit d'au moins deux 
semaines de la date où le congé doit 
débuter; 
b) un certificat d'un médecin dûment 
qualifié indiquant la date prévue de la 
naissance. 1990, chap. 26, art. 2, en 
partie. 
36 (1) Le paragraphe 35 (3) ne s'appli-
que pas lorsqu'une employée cesse de travail-
ler en raison de complications dues à sa gros-
sesse ou d'une naissance, d'une morti-
naissance ou d'une fausse couche qui se pro-
duit avant la date où l'employée devait 
accoucher. 
(2) L'employée visée au paragraphe (1) 
doit, dans les deux semaines après qu'elle a 
cessé de travailler, donner à l'employeur: 
a) un avis écrit de la date où son congé 
de maternité a débuté ou doit débuter; 
b) un certificat d'un médecin dûment 
qualifié indiquant : 
(i) lorsque l'employée cesse de tra-
vailler en raison de complications 
dues à sa grossesse, que celle-ci 
est incapable d'accomplir ses 
fonctions pour la raison précitée 
ainsi que la date prévue de la 
naissance, 
(ii) dans les autres cas, la date de la 
naissance, de ·la mortinaissance 
ou de la fausse couche ainsi que 
la date où l'employée devait 
accoucher. 1990, chap. 26, art. 2, 
en partie. 
37 (1) Le congé de maternité d'une 
employée qui a droit à un congé parental 
prend fin dix-sept semaines après qu'il a 
débuté. 
(2) Le congé de maternité d'une employée 
qui n'a pas droit à un congé parental prend 
fin dix-sept semaines après qu' il a débuté ou, 
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Avis dans des 
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weeks after the pregnancy leave began or the 
day that is six weeks after the birth, still-birth 
or miscarriage. 
(3) The pregnancy leave of an employee 
ends on a day earlier than the day provided 
for in subsection (1) or (2) if the employee 
gives the employer at least four weeks writ-
ten notice of that day. 1990, c. 26, s. 2, part. 
38.-(1) An employee who has been 
employed by his or her employer for at least 
thirteen weeks and who is the parent of a 
child is entitled to a leave of absence without 
pay following, 
(a) the birth of the child; or 
(b) the coming of the child into the cus-
tody, care and contrai of a parent for 
the first time. 
(2) Parental leave may begin no more 
than thirty-five weeks after the day the child 
is bom or cornes into the custody, care and 
contrai of a parent for the first time. 
(3) The parental leave of an employee 
who takes a pregnancy leave must begin 
when the pregnancy leave ends unless the 
child has not yet corne into the custody, care 
and contrai of a parent for the first time. 
(4) The employee must give the employer 
at least two weeks written notice of the date 
the leave is to begin. 1990, c. 26, s. 2, part. 
39.-{l) Subsection 38 (4) does not apply 
in the case of an employee who is the parent 
of a child and who stops working because the 
child cornes into the custody, care and con-
trai of a parent for the first time sooner than 
expected. 
(2) The parental leave of an employee 
described in subsection (1) begins on the day 
the employee stops working. 
(3) An employee described in subsection 
(1) must give the employer written notice 
that the employee wishes to take leave within 
two weeks after the employee stops working. 
1990, c. 26, s. 2, part. 
40. Parental leave ends eighteen weeks 
after it began or on an earlier day if the 
employee gives the employer at least four 
weeks written notice of that day. 1990, c. 26, 
s. 2, part. 
41.-(1) An employee who has given 
notice to begin pregnancy leave or parental 
leave may change the notice, 
si ce jour tombe après, six semaines après la 
naissance, la mortinaissance ou la fausse cou-
che. 
(3) Le congé de maternité d'une employée 
prend fin plus tôt que le jour prévu au para-
graphe (1) ou (2) si l'employée en avise l'em-
ployeur par écrit au moins quatre semaines 
avant cette nouvelle date. 1990, chap. 26, 
art. 2, en partie. 
38 (1) L'employé qui travaille pour son 
employeur depuis au moins treize semaines 
et qui est le parent d'un enfant a droit à un 
congé parental non payé à la suite : 
a) soit de la naissance de l'enfant; 
b) soit de la venue de l'enfant sous la 
garde, les soins et la surveillance d'un 
parent pour la première fois. 
(2) Le congé parental ne peut débuter 
plus de trente-cinq semaines après le jour de 
la naissance de l'enfant ou de sa venue sous 
la garde, les soins et la surveillance d'un 
parent pour la première fois. 
(3) Le congé parental d'une employée qui 
prend un congé de maternité doit débuter 
dès la fin du congé de maternité à moins que 
l'enfant ne soit pas encore venu sous la 
garde, les soins et la surveillance d'un parent 
pour la première fois. 
(4) L'employé doit aviser l'employeur par 
écrit de la date où le congé doit débuter au 
moins deux semaines avant celle-ci. 1990, 
chap. 26, art. 2, en partie. 
39 (1) Le paragraphe 38 (4) ne s'appli-
que pas lorsqu'un employé qui est le parent 
d'un enfant cesse de travailler du fait que 
l'enfant vient plus tôt que prévu sous la 
garde, les soins et la surveillance d'un parent 
pour la première fois. 
(2) Le congé parental de l'employé visé au 
paragraphe (1) débute le jour où l'employé 
cesse de travailler. 
(3) L'employé visé au paragraphe (1) doit, 
dans les deux semaines après qu'il a cessé de 
travailler, aviser l'employeur par écrit de son 
intention de prendre congé. 1990, chap. 26, 
art. 2, en partie. 
40 Le congé parental prend fin dix-huit 
semaines après qu'il a débuté , ou plus tôt si 
l'employé en avise l'employeur par écrit au 
moins quatre semaines avant cette nouvelle 
date. 1990, chap. 26, art. 2, en partie. 
41 (1) L'employé qui a donné un préavis 
de début de congé de maternité ou de congé 
parental peut modifier le préavis en indi-
quant une nouvelle date : 
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(a) to an earlier date if the employee gives a) soit antérieure s'il en avise l'employeur 
the employer at least two weeks writ- par écrit au moins deux semaines 
ten notice before the earlier date; or avant cette nouvelle date; 
(b) to a later date if the employee gives b) soit ultérieure s'il en avise l'employeur 
the employer at least two weeks writ- par écrit au moins deux semaines 
ten notice before the date leave was to avant la date où Je congé devait débu-
begin. ter. 
(2) An employee who has given notice to 
end leave may change the notice , 
(a) to an earlier date if the employee gives 
the employer at least four weeks writ-
ten notice before the earlier date; or 
(b) to a later date if the employee gives 
the employer at least four weeks writ-
ten notice before the date leave was to 
end. 1990, c. 26, s. 2 , part. 
42.-(1) During pregnancy leave or 
parental leave, an employee continues to 
participate in each type of benefit plan 
described in subsection (2) that is related to 
his or her employment unless he or she elects 
in writing not to do so. 
(2) For the purpose of subsection (1), the 
types of plans are pension plans, life insur-
ance plans, accidentai death plans, extended 
health plans, dental plans and any other 
types of benefit plans that are prescribed. 
(3) During an employee's pregnancy leave 
or parental Jeave, the employer shall con-
tinue to make the employer's contributions 
for any plan described in subsection (2) 
unless the employee gives the employer a 
written notice that the employee does not 
intend to pay the employee's contributions, if 
any. 
( 4) Seniority continues to accrue during 
pregnancy leave or parental leave. 1990, 
c. 26, s. 2, part. 
43.-( 1) The employer of an employee 
who has taken pregnancy leave or parental 
leave shall reinstate the employee when the 
leave ends to the position the employee most 
recently held with the employer, if it still 
exists, or to a comparable position, if it does 
not. 
(2) If the employer's operations were sus-
pended or discontinued while the employee 
was on leave and have not resumed when the 
leave ends , the employer shall reinstate the 
employee, when the operations resume, in 
accordance with the employer's seniority sys-
tem or practice , if any. 
(2) L'employé qui a donné un préavis de 
fin de congé peut modifier le préavis en indi-
quant une nouvelle date : 
a) soit antérieure s'il en avise l'employeur 
par écrit au moins quatre semaines 
avant cette nouvelle date; 
b) soit ultérieure s'il en avise l'employeur 
par écrit au moins quatre semaines 
avant la date où le congé devait pren-
dre fin. 1990, chap. 26, art. 2, en 
partie. 
42 (1) Pendant un congé de maternité ou 
un congé parental, l'employé continue de 
participer à chaque genre de régime d'avan-
tages sociaux visé au paragraphe (2) qui se 
rapporte à son emploi à moins qu'il ne choi-
sisse par écrit de ne pas le faire. 
(2) Pour l'application du paragraphe (1), 
les genres de régimes visés sont les régimes 
de retraite, les régimes d 'assurance-vie, les 
régimes d'assurance en cas de décès acciden-
tel , les régimes d'assurance-santé complé-
mentaire , les régimes d'assurance dentaire et 
les autres genres de régimes d ' avantages 
sociaux qui sont prescrits. 
(3) Pendant le congé de maternité ou le 
congé parental d'un employé, l'employeur 
continue de verser les cotisations de l'em-
ployeur à l'égard de tout régime visé au para-
graphe (2) à moins que l'employé ne l'avise 
par écrit de son intention de ne pas payer les 
cotisations de l'employé, le cas échéant. 
(4) L'ancienneté continue de s'accumuler 
pendant un congé de maternité ou un congé 
parental. 1990, chap. 26, art. 2, en partie. 
43 (1) L'employeur d'un employé qui a 
pris un congé parental ou un congé de mater-
nité réintègre celui-ci à la fin du congé dans 
les fonctions les plus récentes qu'il exerçait 
ou , si elles n'existent plus, dans des fonctions 
comparables. 
(2) Si les activités de l'employeur ont été 
suspendues ou interrompues pendant le 
congé de l' employé et qu'elles n 'ont pas 
repris à la fin du congé, l'employeur, lorsque 
les activités reprennent, réintègre l'employé 
conformément au système d'ancienneté ou à 
l'usage établi par l'employeur, s'il y a lieu. 
Modification 
du préavis de 
fin de congé 
Droits pen-

























NORMES D'EMPLOI chap. E.14 21 
(3) The employer shall pay a reinstated 
employee wages that are at least equal to the 
greater of, 
(a) the wages the employee was most 
recently paid by the employer; or 
(b) the wages that the employee would be 
earning had the employee worked 
throughout the leave. 1990, c. 26, s. 2, 
part. 
44. An employer shall not intimidate, dis-
cipline, suspend, lay off, dismiss or impose a 
penalty on an employee because the 
employee is or will become eligible to take, 
intends to take or takes pregnancy leave or 
parental leave. 1990, c. 26, s. 2, part. 
45. Where an employer faits to comply 
with the provisions of this Part, an employ-
ment standards officer may order what 
action, if any , the employer shall take or 
what the employer shall refrain from doing in 
order to constitute compliance with this Part 
and may order what compensation shall be 
paid by the employer to the Director in trust 
for the employee. R.S.O. 1980, c. 137, s. 39. 
PART XII 
LIE DETECTOR TESTS 
46. For the purposes of this Part, 
" employee" means an employee as defined 
in section 1 and includes an applicant for 
employment, a member of a police force 
and a person who is an applicant to be a 
member of a police force; (" employé") 
" employer" means an employer as defined in 
section 1 and includes a prospective 
employer and a police governing body; 
("employeur") 
" lie detector test" means an analysis, exami-
nation, interrogation or test taken or per-
formed by means of or in conjunction with 
a device, instrument or machine, whether 
mechanical, electrical , electromagnetic, 
electronic or otherwise , and that is taken 
or performed for the purpose of assessing 
or purporting to assess the credibility of a 
person. (" analyse-vérité") 1983, c. 55, s. 2, 
part. 
47.-{I) An employee has a right not to 
take or be asked or required to take or sub-
mit to a lie detector test. 
(3) L'employeur verse à l'employé réinté-
gré un salaire au moins égal au plus élevé des 
deux montants suivants : 
a) le salaire le plus récent que lui versait 
lemployeur; 
b) le salaire que l'employé gagnerait s' il 
avait travaillé pendant toute la durée 
du congé. 1990, chap. 26, art. 2, en 
partie. 
44 Nul employeur ne doit intimider, sus-
pendre, mettre à pied o u co ngédie r un 
employé ni lui imposer une peine discipli-
naire ou prendre des sanctions à son égard 
du fait que celui-ci est ou deviendra admissi-
ble à un congé de mate rnité ou à un congé 
parental ou du fait qu'il a l'intention de le 
prendre ou qu'il le prenne. 1990, chap. 26, 
art. 2, en partie. 
45 Si un employeur ne se confo rme pas 
aux dispositions de la présente partie, un 
agent des normes d'emploi peut , par ordon-
nance, déterminer ce que l'employeur doit 
faire ou ce qu'il doit s'abstenir de faire afin 
de se conformer à la présente partie et il 
peut fixer l'indemnité que l'employeur doit 
verser au directeur en fiducie pour le compte 
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normes 
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46 Les définitions qui suivent s'appliquent Définitions 
à la présente partie. 
«analyse-vérité» Analyse, examen , interroga-
tion ou test au moyen ou à l'aide d'un dis-
positif, d'un instrument ou d'une machine, 
mécanique , électrique, électromagnétique, 
électronique ou autre, a fin d 'évalue r la 
crédibilité d 'une personne ou prétendant 
évaluer la crédibilité d'une personne . (« lie 
detector test») 
«employé» S'entend au sens de l'article 1 e t 
comprend le candidat à un poste, le mem-
bre d'un corps de police et le cand idat à un 
poste de membre d'un corps de po lice . 
( «employee») 
«employeur» S'entend au sens de l'article l 
et comprend l'e mployeu r éventuel e t le 
conseil d ' administ ration d e la police. 
(«employer») 1983, chap . 55, art. 2, en 
partie. 
47 (1) L'employé a le droit de ne pas se Droit de 
re fuser 
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(2) No person shall require, request, 
enable or influence directly or indirectly an 
employee to take or submit to a lie detector 
test. 
(3) No person shall communicate or dis-
close to an employer that an employee has 
taken a lie detector test, or communicate or 
disclose to an employer the results of a lie 
detector test. 1983, c. 55, s. 2, part. 
48. Where an employer contravenes this 
Part, an employment standards officer may 
order what action, if any, the employer shall 
take or what the employer shall refrain from 
doing in order to constitute compliance with 
this Part and may make an order to reinstate 
in employment or to hire the employee con-
cerned, with or without compensation, or to 
compensate the employee in lieu of reinstate-
ment or hiring for Joss of earnings or other 
employment benefits in an amount not 
exceeding $4,000 that may be assessed by the 
employment standards officer against the 
employer. 1983, c. 55 , s. 2, part. 
49. Nothing in this Part shall apply so as 
to prevent a person from consenting to take 
and taking a lie detector test administered on 
behalf of a police force in Ontario or by a 
member of a police force in Ontario in the 
course of the investigation of an offence. 
1983, c. 55, s. 2,pan. 
PART XIII 
RETAIL BUSINESS ESTABLISHMENTS 
50. An employee may refuse any work 
that is a contravention of subsection 2 (2) of 
the Retail Business Holidays Act. 1988, c. 7, 
s. 1, part. 
51. Where an employer dismisses an 
employee who refuses any work that is a con-
travention of subsection 2 (2) of the Retail 
Business Holidays Act, an employment stan-
dards officer may order the employer to rein-
state in employment the employee con-
cerned, with or without compensation, or to 
compensate the employee in lieu of reinstate-
ment for Joss of earnings or other employ-
ment benefits in an amount not exceeding 
$4,000 that may be assessed by the employ-
ment standards officer against the employer. 
1988, c. 7, s. 1, part. 
52.-(1) This section and sections 53 to 
56 apply only to retail business establish-
ments, as defined in section 1 of the Retail 
Business Holidays Act , and to the employees 
and employers in such retail business estab-
lishments and to persons acting on behalf of 
such employers. 1989, c. 4, s. 2, part. 
(2) Nul ne doit , directement ou indirecte-
ment, demander ni permettre à un employé 
de se soumettre à une analyse-vérité, ni l'exi-
ger de lui ni ne l'influencer à cet égard. 
(3) Nul ne doit communiquer ni divulguer 
à l'employeur le fait qu'un employé s'est sou-
mis à une analyse-vérité ni les résultats d'une 
telle analyse. 1983, chap. 55, art. 2, en partie. 
48 Si l'employeur enfreint la présente 
partie, un agent des normes d'emploi peut , 
par ordonnance, déterminer ce que l'em-
ployeur doit faire ou ce qu'il doit s'abstenir 
de faire afin de se conformer à la présente 
partie. Il peut également ordonner que l'em-
ployé visé soit réintégré ou engagé, avec ou 
sans indemnité, ou qu'il reçoive, au lieu 
d'être réintégré ou engagé, un montant au 
titre de la perte de salaire ou d'autres presta-
tions, n'excédant pas 4 000 $. L'agent des 
normes d'emploi évalue ce montant et l'im-
pute à l'employeur. 1983, chap. 55, art. 2, en 
partie. 
49 Aucune disposition de la présente par-
tie ne s'applique de façon à empêcher une 
personne d'accepter de se soumettre et de se 
soumettre à une analyse-vérité faite pour le 
compte d'un corps de police en Ontario ou 
par un membre d'un corps de police en 
Ontario dans le cadre d'une enquête sur une 
infraction. 1983, chap. 55, art. 2, en partie. 
PARTIE XIII 
ÉTABLISSEMENTS DE COMMERCE DE 
DÉTAIL 
50 L'employé peut refuser du travail con-
trevenant au paragraphe 2 (2) de la Loi sur 
les jours fériés dans le commerce de détail. 
1988, chap. 7, art. 1, en partie. 
51 Si un employeur renvoie un employé 
qui refuse du travail contrevenant au para-
graphe 2 (2) de la Loi sur les jours fériés dans 
le commerce de détail, un agent des normes 
d'emploi peut ordonner à l'employeur de 
réintégrer l'employé dans ses fonctions, avec 
ou sans indemnité, ou, au lieu de le réinté-
grer, de l'indemniser au titre de la perte de 
salaire ou d'autres prestations. Le montant 
de l'indemnité n'excède pas 4 000 $ et est 
évalué par l'agent des normes d'emploi qui 
l'impute à l'employeur. 1988, chap. 7, art. 1, 
en partie. 
52 (1) Le présent article et les articles 53 
à 56 s'appliquent uniquement aux établisse-
ments de commerce de détail au sens de l'ar-
ticle 1 de la Loi sur les jours fériés dans le 
commerce de détail, aux employés et aux 
employeurs de ces établissements de com-
merce de détail, ainsi qu'aux personnes agis-
sant pour le compte de ces employeurs. 1989, 


































NORMES D'EMPLOI chap. E.14 23 
(2) ln sections 53 to 56, 
" employee" means an employee to whom 
the section applies; ("employé") 
"employer" means an employer to whom the 
section applies. ("employeur") 1989, c. 4, 
s. 2, part, revised. 
53. Except as provided in this Part, an 
employee may refuse any assignment of Sun-
day work that the employee considers unrea-
sonable. 1989, c. 4, s. 2, part. 
54.-(1) No employer or person acting on 
behalf of an employer shall, 
(a) dismiss or threaten to dismiss an 
employee; 
(b) discipline or suspend an employee; 
(c) impose any penalty on an employee; 
or 
(d) intimidate or coerce an employee, 
because the employee has refused an assign-
ment of Sunday work that the employee con-
siders unreasonable. 
(2) Subsection (1) does not apply if, fol-
lowing an agreement between the employee 
and employer reached with the assistance of 
an employment standards officer under sub-
section 55 (3), or if, following the decision of 
a referee under subsection 56 (3), the 
employee fails to work in accordance with 
the agreement or decision. 1989, c. 4, s. 2, 
part. 
55.-(1) If an employee and an employer 
dispute that an assignment of Sunday work is 
unreasonable or if an employee has refused 
an assignment of Sunday work on the basis 
that it was unreasonable, either the employee 
or the employer may apply to the Director 
for the appointment of an employment stan-
dards officer to inquire into and endeavour 
to effect a settlement of the matter. 
(2) If an employee is of the opinion that 
the employee's employer or a person acting 
on the employer's behalf has contravened 
subsection 54 (1) against the employee, the 
employee may apply to the Director for the 
appointment of an employment standards 
officer to inquire into and endeavour to 
effect a settlement of the matter. 
(3) Upon receipt of an application under 
subsection (1) or (2), the Director shall 
forthwith appoint an employment standards 
officer who shall forthwith inquire into and 
(2) Les définitions qui suivent s'appliquent Définitions 
aux articles 53 à 56. 
«employé» Un employé auquel s'applique 
l'article. ( «employee») 
«employeur» Un employeur auquel s'appli-
que l'article. («employer») 1989, chap. 4, 
art. 2, en partie, révisé. 
53 Sauf dispositions contraires de la pré-
sente partie, un employé peut refuser une 
attribution de travail le dimanche s'il estime 
que cette attribution de travail est déraison-
nable. 1989, chap. 4, art. 2, en partie. 
54 (1) Aucun employeur ni aucune per-
sonne agissant pour le compte d'un 
employeur ne doit prendre l'une des mesures 
suivantes: 
a) congédier ou menacer de congédier un 
employé; 
b) imposer une peine disciplinaire à un 
employé ou le suspendre; 
c) prendre des sanctions à l'égard d'un 
employé; 
d) intimider ou contraindre un employé, 
pour le motif que l'employé a refusé une 
attribution de travail le dimanche parce qu'il 
estimait qu'elle était déraisonnable. 
(2) Le paragraphe (1) ne s'applique pas si 
l'employé ne travaille pas conformément à 
une entente intervenue entre l'employé et 
l'employeur avec l'aide d'un agent des nor-
mes d'emploi nommé aux termes du paragra-
phe 55 (3), ou conformément à une décision 
rendue par un arbitre en vertu du paragraphe 
56 (3). 1989, chap. 4, art. 2, en partie. 
55 (1) S'il y a désaccord entre un 
employé et un employeur en ce qui concerne 
le caractère déraisonnable d'une attribution 
de travail le dimanche ou si un employé a 
refusé une attribution de travail le dimanche 
parce qu'il estimait que celle-ci était dérai-
sonnable, l'employé ou l'employeur peut 
demander au directeur de nommer un agent 
des normes d'emploi afin que celui-ci mène 
une enquête et tente de régler la question. 
(2) Si un employé est d'avis que l'em-
ployeur de l'employé ou une personne qui 
agit pour le compte de l'employeur a enfreint 
le paragraphe 54 (1) au détriment de l'em-
ployé, il peut demander au directeur de nom-
mer un agent des normes d'emploi afin que 
celui-ci mène une enquête et tente de régler 
la question. 
(3) Sur réception de la demande visée au 
paragraphe (1) ou (2), le directeur nomme 
sans délai un agent des normes d'emploi qui, 
à son tour, mène sans délai une enquête et 
Droit de refu· 
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endeavour to effect a settlement of the mat-
ter 1989, c. 4, s. 2, part. 
56.-(1) If, following an inquiry under 
subsection 55 (3), an employment standards 
officer reports to the Director that a settle-
ment cannot be reached, the Director shall 
appoint a referee from the panel of referees 
and the referee shall convene a hearing as 
soon as is practicable for the purpose of 
determining the matter. 
(2) In a hearing under this section, the 
referee shall determine whether the disputed 
Sunday work assignment is or was unreason-
able and, without restricting the generality of 
the foregoing, may take into account, 
(a) the terms of a collective agreement 
that specifically address Sunday work, 
if the employee is a member of the 
bargaining unit; 
(b) the existence of a premium pay 
arrangement for Sunday work by the 
employee that is not less than one and 
one-half times the regular rate of pay 
of the employee; 
(c) the existence of a policy of the 
employer to rotate staff to avoid ineq-
uitable assignment of Sunday work; 
(d) the history of the work relationship 
including previous requirements 
respecting Sunday work assignments; 
( e) the fact that the employer has or has 
not made reasonable efforts to hire 
additional staff to permit reasonable 
scheduling of Sunday work ; 
(f) the fact that the employee was hired 
on a part-time basis for the specific 
purpose of permitting reasonable 
scheduling of Sunday work by other 
employees of the employer; 
(g) the existence of an emergency situa-
tion. 
(3) Following a hearing under this section, 
a referee, 
(a) may decide what constitutes reason-
able assignment of Sunday work in 
respect of the employee and employer 
to whom the hearing relates; 
(b) if the referee decides that subsection 
54 (1) has been contravened, may 
order what a.ction, if any, the 
employer or other person shall take or 
what the employer or other person 
tente ·de régler la question. 1989, chap. 4, 
art. 2, en partie. 
56 (1) Si, à la suite d'une enquête menée 
en vertu du paragraphe 55 (3), un agent des 
normes d'emploi rend compte au directeur 
de l'impossibilité de régler une question, ce 
dernier nomme un arbitre qu'il choisit au 
sein du tableau des arbitres. L'arbitre choisi 
tient une ·audience dès que cela est possible 
dans le but de trancher la question. 
(2) Au cours d'une audience tenue aux 
termes du présent article, l'arbitre décide si 
l'attribution de travail le dimanche qui fait 
l'objet du désaccord est ou était déraisonna-
ble et, notamment, peut tenir compte des 
facteurs suivants : 
a) les conditions d'une convention collec-
tive qui portent spécifiquement sur la 
question du travail le dimanche, si 
l'employé fait partie de l'unité de 
négociation; 
b) l'existence d'une entente prévoyant, 
en cas de travail le dimanche, le verse-
ment à l'employé d'un salaire équiva-
lant à son taux normal de salaire 
majoré d'au moins 50 pour cent; 
c) l'existence d'une politique de l'em-
ployeur à l'égard de la rotation du per-
sonnel pour éviter l'attribution inéqui-
table de travail le dimanche; 
d) l'historique des relations de travail 
entre l'employé et l'employeur, y com-
pris les exigences antérieures de l'em-
ployeur concernant l'attribution de tra-
vail le dimanche; 
e) le fait que l'employeur a fait ou n'a 
pas fait des efforts raisonnables pour 
embaucher du personnel supplémen-
taire afin de permettre une répartition 
raisonnable du travail le dimanche; 
f) le fait que l'employé a été embauché à 
temps partiel dans le but exprès de 
permettre une répartition raisonnable 
du travail le dimanche aux autres 
employés de l'employeur; 
g) l'existence d'une situation d'urgence . 
(3) À la suite d'une audience tenue aux 
termes du présent article , l'arbitre peut: 
a) décider ce qui constitue une attribu-
tion de travail raisonnable le dimanche 
à l'égard de l'employé et de l'em-
ployeur auxquels l'audience se rap-
porte; 
b) s'il décide que le paragraphe 54 (1) a 
été enfreint, déterminer, par ordon-
nance, ce que l'employeur ou l'autre 
personne doivent faire ou ce qu'ils doi-
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shall refrain from doing in order to 
constitute compliance with this Part 
and may make an order to reinstate 
the employee in employment, with or 
without compensation, or to compen-
sate the employee in lieu of reinstate-
ment for Joss of earnings or other 
employment benefits in an amount 
that may be assessed by the referee 
against the employer. 
( 4) A referee may refuse to make an 
order in respect of a contravention of subsec-
tion 54 (1) if the referee is of the opinion 
that the employee's refusai of Sunday work 
was made in bad faith or if the contravention 
was the result of a contravention by the 
employee of a seulement reached between 
the employee and the employer with the 
assistance of an employment standards offi-
cer under subsection 55 (3) or a decision of a 
referee under clause (3) (a) of this section. 
(5) An order under clause (3) (b) shall 
specify that ail funds be paid to the Director 
in trust. 
(6) Subsections 65 (4) to (6) apply with 
necessary modifications to an order under 
clause (3) (b). 
(7) The decisions and orders of the referee 
are final. 1989, c. 4, s. 2, part. · 
PART XIV 
TERMINATION OF EMPLOYMENT 
57.-(1) No employer shall terminate the 
employment of an employee who has been 
employed for three months or more unless 
the employer gives, 
(a) one weeks notice in writing to the 
employee if his or her period of 
employment is less than one year; 
(b) two weeks notice in writing to the 
employee if his or her period of 
employment is one year or more but 
Jess than three years; 
(c) three weeks notice in writing to the 
employee if his or her period of 
employment is three years or more but 
less than four years; 
(d) four weeks notice in writing to the 
employee if his or her period of 
employment is four years or more but 
less than five years; 
(e) five weeks notice in writing to the 
employee if his or her period of 
employment is five years or more but 
less than six years; 
former à la présente partie. Il peut 
également ordonner que l'employé 
visé soit réintégré, avec ou sans 
indemnité, ou qu ' il reçoive, au lieu 
d'être réintégré, un montant au titre 
de la perte de salaire ou d'autres pres-
tations. Il évalue ce montant et l'im-
pute à l'employeur. 
(4) L'arbitre peut refuser de rendre une 
ordonnance à l'égard d'une contravention au 
paragraphe 54 (1) s' il estime qu'en refusant 
de travailler le dimanche, l'employé a fait 
preuve de mauvaise foi , ou -si la contraven-
tion résulte d'une contravention de l'employé 
à l'entente intervenue entre l'employé et 
l'employeur avec l'aide d'un agent des nor-
mes d'emploi nommé aux termes du paragra-
phe 55 (3), ou à la décision rendue par l'arbi-
tre en vertu de l'alinéa (3) a) du présent 
article. 
Idem 
(5) L'ordonnance rendue en vertu de l'ali- Idem 
néa (3) b) précise que tous les fonds sont 
versés au directeur en fiducie . 
(6) Les paragraphes 65 (4) à (6) s'appli-
quent avec les adaptations nécessaires à une 
ordonnance rendue en vertu de l'alinéa (3) 
b). 
(7) Les décisions et les ordonnances de 
l'arbitre sont définitives. 1989, chap. 4, art. 










57 (1) Aucun employeur ne doit licencier Préavis de 
licenciement 
un employé qui travaille pour lui depuis trois 
mois ou plus à moins de lui donner : 
a) un préavis écrit d'une semaine si sa 
période d'emploi est inférieure à un 
an; 
b) un préavis écrit de deux semaines si sa 
période d'emploi est d'un an ou plus 
mais de moins de trois ans; 
c) un préavis écrit de trois semaines si sa 
période d'emploi est de trois ans ou 
plus mais de moins de quatre ans; 
d) un préavis écrit de quatre semaines si 
sa période d'emploi est de quatre ans 
ou plus mais de moins de cinq ans; 
e) un préavis écrit de cinq semaines si sa 
période d'emploi est de cinq ans ou 
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(f) six weeks notice in writing ta the 
employee if his or her period of 
employment is six years or more but 
Jess than seven years; 
(g) seven weeks notice in writing ta the 
employee if his or her period of 
employment is seven years or more 
but Jess than eight years; 
(h) eight weeks notice in writing ta the 
employee if his or her period of 
employment is eight years or more, 
and such notice has expired. 1987, c. 30, 
S. 4 (1). 
(2) Des pite subsection ( l), the notice 
required by an employer ta terminate the 
employment of fifty or more employees in 
any period of four weeks or Jess shall be 
given in the manner and for the period pre-
scribed in the regulations, and until the 
expiry of such notice the termination shall 
not take effect. R .S.O. 1980, c. 137, 
S. 40 (2). 
(3) Where sa prescribed, an employer who 
is required ta give notice by subsection (2), 
(a) shall provide ta the Minister, in the 
prescribed form, such information as 
may be prescribed; and 
(b) shall, on the first day of the statu tory 
notice period, post in the employer's 
establishment, in the prescribed form , 
such information as may be pre-
scribed. 
(4) The employer shall post the informa-
tion required by clause (3) (b) in one or 
more conspicuous places in the employer's 
establishment where it is most likely ta corne 
ta the attention of the affected employees 
and the employer shall keep the information 
posted throughout the statutory notice 
period. 
(5) The information required under sub-
section (3) may include, 
(a) the economic circumstances surround-
ing the intended terminations; 
(b) any consultations which have been or 
are proposed ta take place with local 
communities or with the affected 
employees or their agent in connection 
with the terminations; 
(c) proposed adjustment measures and the 
number of employees expected ta ben-
efit from each; and 
(d) a statistical profile of the affected 
employees. 
(6) Despite subsection (2), the notice 
required under subsection (2) shall be 
deemed not ta have been given until the date 
f) un préavis écrit de six semaines si sa 
période d'emploi est de six ans ou plus 
mais de moins de sept ans; 
g) un préavis écrit de sept semaines si sa 
période d'emploi est de sept ans ou 
plus mais de moins de huit ans; 
h) un préavis écrit de huit semaines si sa 
période d'emploi est de huit ans ou 
plus, 
et avant le terme de la période de ce préavis. 
1987, chap. 30, par. 4 (1). 
(2) Malgré le paragraphe (1), le préavis 
qu' un employeur donne pour licencier cin-
quante employés ou plus au cours d'une 
période de quatre semaines ou moins est 
donné de la façon prescrite dans les règle-
ments et pour la période qui y est fixée. Le 
licencie.ment de ces employés n'e ntre en 
vigueur qu'au terme de la période de ce 
préavis. L.R.O. 1980, chap. 137, par. 40 (2). 
Idem 
(3) Si cela est prescrit, l'employeur . tenu Renseigne-
ments 
de donner le préavis prévu au paragraphe 
(2) : 
a) d'une part, fournit au ministre, selon 
la formule prescrite, les renseigne-
ments qui peuvent être prescrits; 
b) d'autre part, affiche dans son établisse-
ment, le premier jour du délai de 
préavis prévu par la loi , selon la for-
mule prescrite, les renseignements qui 
peuvent être prescrits. 
(4) L'e mployeur affiche les renseigne- Affichage 
ments exigés par l'alinéa (3) b) dans un ou 
plusieurs endroits bien en vue dans son éta-
blissement où les employés concernés sont le 
plus susceptibles d'en prendre connaissance. 
L'employeur laisse les renseignements affi-
chés pendant tout le délai de préavis prévu 
par la loi. 
(5) Les renseignements exigés par le para-
graphe (3) peuvent comprendre : 
a) la situation économique entourant les 
licenciements prévus; 
b) les consultations qui ont eu lieu ou 
sont prévues avec les communautés 
locales ou avec les employés concernés 
ou leur représentant à l'égard des 
licenciements; 
c) les mesures d'adaptation prévues et le 
nombre d'employés qui sont censés 
bénéficier de chacune d'elles; 
d) un portrait statistique des employés 
concernés. 
Idem 
(6) Malgré le paragraphe (2), le préavis Prise d"effet 
du préavis 
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the completed form required under clause 
(3) (a) is received by the Minister. 
(7) The Minister shall cause every form 
received in his or her office under clause 
(3) (a) to be endorsed with a memorandum 
of the date of its receipt. 
(8) Where the completed form required 
under clause (3) (a) has been received, the 
Minister shall cause a notice to that effect to 
be sent to the employer within two business 
days of such receipt. 
(9) A copy of the memorandum referred 
to in subsection (7) purporting to be certified 
by the Minister is, without proof of the signa-
ture of the Minister, evidence of the date the 
form was received. 1987, c. 30, s. 4 (2). 
(IO) Subsections (1) and (2) do not apply 
to, 
(a) an employee employed for a definite 
,term or task; 
(b) an employee who is temporarily laid 
off, as defined in the regulations; 
(c) an employee who has been guilty of 
wilful misconduct or disobedience or 
wilful neglect of duty that has not 
been condoned by the employer; 
(d) a contract of employment that is or 
has become impossible of performance 
or is frustrated by a fortuitous or 
unforeseeable event or circumstance; 
or 
( e) an employee employed in an activity, 
business, work, trade, occupation or 
profession, or any part thereof, that is 
exempted by the regulations. 
(11) Despite clause (10) (d), subsections 
(1) and (2) apply to an employee whose con-
tract of employment is or has become impos-
sible of performance or frustrated by an 
order, direction or notice made, given or 
issued against an employer under the Envi-
ronmental Protection Act. R.S.O. 1980, 
C. 137, S. 40 (3, 4). 
(12) An employer who has terminated or 
who proposes to terminate the employment 
of employees shall, when required by the 
Minister for the purpose of facilitating the re-
establishment of the employees in employ-
ment, 
(a) participate in such actions or measures 
as the Minister may direct; 
donné qu'à la date où le ministre reçoit la 
formule remplie exigée par l'alinéa (3) a). 
(7) Le ministre fait en sorte que soit notée 
sur chacune des formules reçues à son 
bureau aux termes de l'alinéa (3) a) la date 
de sa réception. 
(8) Après la réception de la formule rem-
plie exigée par l'alinéa (3) a), le ministre fait 
en sorte qu'un avis à cet effet soit envoyé à 
l'employeur dans les deux jours ouvrables de 
la réception. 
(9) Une copie de la note visée au paragra-
phe (7) qui se présente comme attestée par le 
ministre constitue, sans qu'il soit nécessaire 
de prouver l'authenticité de la signature du 
ministre, la preuve de la date de réception de 
la formule. 1987, chap. 30, par. 4 (2). 
(IO) Les paragraphes (1) et (2) ne s'appli-
quent pas à: 
a) un employé engagé pour une période 
déterminée ou pour un travail donné; 
b) un employé mis à pied temporaire-
ment, au sens où les règlements le 
définissent; 
c) un employé coupable d'inconduite 
délibérée, d'indiscipline ou de négli-
. gence volontaire dans l'exercice de ses 
devoirs que l'employeur n'a pas par-
donnée; 
d) un contrat de travail dont l'exécution 
est ou est devenue impossible en rai-
son d'un cas fortuit ou d'un événement 
ou de circonstances imprévisibles; 
e) un employé qui pratique une activité, 
travaille dans une entreprise, exerce 
un travail, un métier ou une profes-
sion, en tout ou en partie, que les 
règlements exemptent. 
(Il) Malgré l'alinéa (IO) d), les paragra-
phes (1) et (2) s'appliquent à un employé 
dont le contrat de travail est ou est devenu 
impossible à exécuter en raison d'une ordon-
nance rendue, d'un arrêté pris ou d'une 
directive ou d'un avis donnés contre un 
employeur en vertu de la Loi sur la protec-
tion de /'environnement. L.R.O. 1980, chap. 
137, par. 40 (3) et (4). 
(12) À la demande du ministre visant à 
faciliter la réinsertion professionnelle d'em-
ployés qu'un employeur a licenciés ou se pro-
pose de licencier, celui-ci prend les mesures 
suivantes: 
a) il prend part aux initiatives ou aux 
programmes que le ministre peut 
ordonner; 
27 
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(b) participate in the establishment and 
work of a committee upon such terms 
as the Minister considers necessary; 
and 
(c) contribute to the reasonable cost or 
expense of any committee referred to 
in clause (b) in su ch amount or pro-
portion as the Minister directs. 1981, 
C. 22, S. 1 (1). 
(13) Where the notice referred to in sub-
section (1) or (2) has been given, 
(a) no employer shall alter the rates of 
wages or any other term or condition 
of employment of any employee to 
whom notice has been given; 
(b) an employer shall pay during the 
period of notice, 
(i) the wages the employee is enti-
tled to receive, which in no case 
shall be Jess than his or her regu-
lar wages for a regular non-over-
time work week, and 
(ii) those contributions to be made 
with respect to a fund, plan or 
arrangement to which Part X 
applies in order to maintain the 
benefits to which the employee is 
entitled; and 
(c) upon the expiry of the notice, the 
employer shall pay to the employee 
any wages or vacation pay to which 
the employee is entitled. R.S.O. 1980, 
C. 137, S. 40 (6); 1981, C. 22, S. 1 (2). 
(14) Where the employment of an 
employee is terminated contrary to this sec-
tion, 
(a) the employer shall pay termination pay 
in an amount equal to the wages that 
the employee would have been enti-
tled to receive at his or her regular 
rate for a regular non-overtime work 
week for the period of notice pre-
scribed by subsection (1) or (2), and 
any wages to which the employee is 
entitled; 
(b) the employer shall pay during the 
period of notice prescribed by subsec-
tion (1) or (2) those contributions to 
be made with respect to a fund, plan 
or arrangement to which Part X 
applies in order to maintain the bene-
fits to which the employee is entitled 
during the period of notice; and 
( c) the employee shall be deemed du ring 
the period of notice prescribed by sub-
section (1) or (2) to be actively 
employed on the same terms and con-
b) il participe à la constitution et aux tra-
vaux d'un comité aux conditions que le 
ministre juge nécessaires; 
c) il défraie la partie des dépenses raison-
nables du comité mentionné à l'alinéa 
b), selon ce que fixe le ministre. 1981, 
chap. 22, par. 1 (1). 
(13) Si le préavis visé au paragraphe (1) 
ou (2) a été donné : 
a) aucun employeur ne doit modifier les 
taux de salaire ni une autre condition 
d'emploi d'un employé qui a reçu un 
préavis; 
b) l'employeur verse , au cours de la 
période de préavis : 
(i) le salaire auquel l'employé a 
droit et qui ne doit en aucun cas 
être inférieur à son salaire nor-
mal pour une semaine normale 
de travail sans heures supplémen-
taires, 
(ii) les cotisations exigibles au titre 
d'une caisse, d'un régime ou d'un 
arrangement auxquels la partie X 
s'applique afin de maintenir les 
prestations auxquelles l'employé 
a droit; 
c) l'employeur, au terme de la période de 
préavis, verse à l'employé le salaire ou 
l' indemnité de vacances auxquels 
celui-ci a droit. L.R.O. 1980, chap. 
137, par. 40 (6); 1981, chap. 22, par. 1 
(2). 
Modification 
du taux de 
salaire, etc. 
(14) Si un employé est licencié contraire- Licenciement 
sans préavis 
ment au présent article : 
a) l'employeur lui verse une indemnité de 
licenciement égale au salaire que l'em-
ployé aurait eu le droit de recevoir à 
son taux normal pour une semaine 
normale de travail sans heures sup-
plémentaires pendant la péri.ode de 
préavis fixée par le paragraphe (1) ou 
(2), ainsi que tout salaire auquel il a 
droit; 
b) l'employeur verse, pendant la période 
de préavis fixée par le paragraphe (1) 
ou (2), les cotisations exigibles au titre 
d'une caisse, d'un régime ou d'un 
arrangement auxquels la partie X s'ap-
plique afin de maintenir les prestations 
auxquelles l'employé a droit pendant 
la période de préavis; 
c) l'employé est réputé activement 
employé pendant la période de préavis 
fixée par le paragraphe (1) ou (2) aux 
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ditions in existence during his or her 
employment for the purpose of entitle-
ment to benefits under a plan, fund or 
arrangement to which Part X applies. 
1981, C. 22, S. 1 (3). 
(15) An employee to whom notice has 
been given under subsection (2) shall not ter-
minate his or her employment until after the 
expiry of, 
(a) one weeks notice in writing to the 
employer if the period of employment 
is less than two years; or 
(b) two weeks notice in writing to the 
employer if the period of employment 
is two years or more, 
unless the employer has been guilty of a 
breach of the terms and conditions of 
employment. R.S.O. 1980, c. 137, s. 40 (8). 
(16) Despite clause ( d) of the definition of 
"wages" in section 1, the contributions to be 
made under subsection (13) or (14) with 
respect to a fund, plan or arrangement to 
which Part X applies shall, for the purposes 
of Part XV, be deemed to be wages to which 
an employee is entitled. 1981, c. 22, s. 1 (4). 
(17) If an employee is temporarily laid off, 
as defined in the regulations, and the lay-off 
equals or exceeds thirty-five weeks in any 
period of fifty-two consecutive weeks, the 
employee shall be deemed no longer to be 
temporarily laid off and, if the employee has 
not been given notice of termination in 
accordance with this section, the employee is 
entitled to termination pay. 
(18) Where an employee who may be enti-
tled to termination pay under subsection (17) 
is represented by a trade union, the trade 
union may apply to the Director in writing to 
extend the periods specified in subsection 
(17) and, if the application is approved by 
the Director, subsection (17) shall be read as 
if such longer periods were specified. 
(19) An employee who is entitled to ter-
mination pay under subsection (17) and who 
has a right to be recalled for employment 
under the terms and conditions of employ-
ment may elect to be paid the termination 
pay forthwith or may elect to retain the right 
to be recalled. 
(20) Where an employee elects under sub-
section (19) to be paid the termination pay 
forthwith, the employee shall be deemed to 
have abandoned the right to be recalled. 
(21) Where an employee entitled to make 
an election under subsection (19) elects to 
maintain the right to be recalled or fails to 
pliquaient pendant sa période d'emploi 
pour ce qui est de son admissibilité 
aux prestations accordées en vertu 
d'une caisse, d'un régime ou d'un 
arrangement auxq·uels la partie X s'ap-
plique. 1981, chap. 22, par. 1 (3). 
(15) L'employé qui a reçu un préavis en 
vertu du paragraphe (2) continue de travail-
ler jusqu'au terme de la période d'un préavis 
écrit à son employeur : 
a) d'une semaine si la période d'emploi 
est inférieure à deux ans; 
b) de deux semaines si la période d'em-
ploi est de deux ans ou plus, 
à moins que l'employeur n'ait enfreint des 
conditions d'emploi. L.R.O. 1980, chap. 137, 
par. 40 (8). 
(16) Malgré l'alinéa d) de la définition du 
terme «Salaire» qui figure à l'article 1, les 
cotisations exigibles en vertu du paragraphe 
(13) ou (14) au titre d'une caisse, d'un 
régime ou d'un arrangement auxquels la par-
tie X s'applique sont, pour l'application de la 
partie XV, réputées un salaire auquel l'em-
ployé a droit. 1981, chap. 22, par. 1 (4). 
(17) Si un employé est mis à pied tempo-
rairement, au sens des règlements, et que la 
mise à pied dure au moins trente-cinq semai-
nes au cours d'une période de cinquante-
deux semaines consécutives, l'employé est 
réputé ne plus être mis à pied temporaire-
ment et, si l'employé n'a pas reçu de préavis 
de licenciement conformément au présent 
article, il a droit à une indemnité de licencie-
ment. 
(18) Si un employé qui peut avoir droit à 
une indemnité de licenciement en vertu du 
paragraphe (17) est représenté par un syndi-
cat, celui-ci peut présenter au directeur une 
demande écrite en vue de faire proroger les 
périodes précisées au paragraphe (17). Si le 
directeur approuve la demande, le paragra-
phe (17) est interprété comme si des périodes 
plus longues y étaient précisées. 
(19) L'employé qui a droit à une indem-
nité de licenciement en vertu du paragraphe 
(17) et qui a le droit d'être rappelé au travail 
en vertu des conditions d'emploi peut choisir 
soit de toucher l'indemnité de licenciement 
sans délai soit de maintenir son droit d'être 
rappelé. 
(20) Si l'employé choisit, en vertu du 
paragraphe (19), de toucher l'indemnité de 
licenciement sans délai, il est réputé avoir 
abandonné son droit d'être rappelé. 
(21) Si l'employé qui a le droit de faire un 
choix en vertu du paragraphe (19) choisit de 
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make an election , the employer shall pay the 
termination pay to the Director in trust to be 
paid by the Director, 
(a) to the employer, where the employee 
accepts employment made available 
under the right of recall and in such 
case the employee shall be deemed to 
have abandoned the right to termina-
tion pay; or 
(b) to the employee in any case other than 
a case mentioned in clause (a) includ-
ing the case where the employee 
renounces the right to be recalled and, 
upon payment, the employee shall be 
deemed to have abandoned the right 
to be recalled. 1987, c. 30, s. 4 (3). 
58.-(1) In this section, 
" Jay-off' means a period of at least one week 
in which an employee receives Jess than 
one-quarter of the wages he or she would 
eam at his or her regular rate in a regular 
non-overtime work week unless the 
employee, 
(a) was not able to work or not available 
for work, 
(b) was subject to disciplinary suspension, 
or 
(c) was not provided with work by his or 
her employer by reason of any strike 
or lock-out occurring at his or her 
place of employment or elsewhere; 
("mise à pied") 
" termination" means, 
(a) a dismissal, including a constructive 
dismissal, 
(b) a Jay-off that is effected because of a 
permanent discontinuance of ail of the 
employer's business at an establish-
ment, or 
(c) a Jay-off, including a Jay-off effected 
because of a permanent discontinu-
ance of part of the business of the 
employer at an establishment, that 
equals or exceeds thirty-five weeks in 
any period of fifty-two consecutive 
weeks, 
and "terminated" has a corresponding 
meaning. ("licenciement", "licencié") 
(2) Where, 
(a) fifty or more employees have their 
employment terminated by an 
employer in a period of six months or 
Jess and the terminations are caused 
by the permanent discontinuance of ail 
or part of the business of the employer 
at an establishment; or 
pas de choix , l'employeur verse l'indemnité 
de licenciement au directeur, qui la garde en 
fiducie. Le directeur verse cette indemnité : 
a) à l'employeur, si l'employé accepte 
l'emploi disponible en vertu du droit 
de rappel et, dans ce cas, l'employé 
est réputé avoir abandonné son droit à 
une indemnité de licenciement; 
b) à l'employé, dans tous les cas autres 
que ceux mentionnés à l'alinéa a), y 
compris le cas où l'employé renonce à 
son droit d'être rappelé, et, après qu'il 
a reçu le paiement, l'employé est 
réputé avoir abandonné son droit 
d'être rappelé. 1987, chap. 30, par. 
4 (3). 
58 (1) Les définitions qui suivent s'appli- Définitions 
quent au présent article. 
«licenciement» S'entend, selon le cas: 
a) d'un congédiement, y compris un con-
gédiement implicite, 
b) d'une mise à pied qui résulte de l'in-
terruption permanente de l'ensemble 
des activités de l'employeur à un éta-
blissement, 
c) d'une mise à pied, y compris une mise 
à pied qui résulte de l'interruption per-
manente d'une partie des activités de 
l'employeur à un établissement, qui 
dure au moins trente-cinq semaines au 
cours d'une période de cinquante-deux 
semaines consécutives. 
Le terme «licencié» a un sens correspon-
dant. ( «termination», «terminated») 
«mise à pied» Période d'au moins une 
semaine pendant laquelle un employé 
reçoit moins que le quart du salaire qu'il 
gagnerait à son taux normal pendant une 
semaine normale de travail sans heures 
supplémentaires, à moins que l'employé, 
selon le cas : 
a) n'ait pas été capable de travailler ou 
n'ait pas été disponible pour travailler, 
b) n'ait été suspendu pour des raisons 
disciplinaires, 
c) n'ait pas reçu de travail de son 
employeur en raison d'une grève ou 
d'un lock-out à son lieu de travail ou 
ailleurs. («Jay-off») 
(2) L'employeur verse une indemnité de 
cessation d'emploi à chaque employé licencié 
qui a travaillé pour lui pendant cinq ans ou 
plus si, selon le cas : 
a) l'employeur licencie cinquante em-
ployés ou plus au cours d'une période 
de six mois ou moins et que les licen-
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(b) one or more employees have their 
employment terminated by an 
employer with a payroll of $2.5 million 
or more, 
the employer shall pay severance pay to each 
employee whose employment has been termi-
nated and who has been employed by the 
employer for five or more years. 
(3) Where, 
(a) there is a permanent discontinuance of 
ail or part of the business of an 
employer at a location which is part of 
an establishment consisting of two or 
more locations; and 
(b) fifty or more employees have their 
employment terminated in a period of 
six months or Jess because of the per-
manent discontinuance, 
the location shall be deemed to be an estab-
lishment for the purpose of determining the 
rights of the employees employed at that 
location under this section. 
(4) The severance pay to which an 
employee is entitled under this section shall 
be in an amount equal to the employee's reg-
ular wages for a regular non-overtime work 
week multiplied by the sum of, 
(a) the number of the employee's com-
pleted years of employment; and 
(b) the number of the employee's com-
pleted months of employment divided 
by 12, 
but shall not exceed twenty-six weeks regular 
wages for a regular non-overtime work week. 
1987, C. 30, S. 5 (1). 
(5) Subsections (2), (3) and (4) apply to, 
(a) a regular full-time employee and a reg-
ular part-time employee; 
(b) an employee whose employment is ter-
minated as a result of a strike or lock-
out except where the employer estab-
lishes that the permanent discontinu-
ance of all or part of the business at an 
establishment is caused by the eco-
nomic consequences of the strike; 
(c) an employee who is absent because of 
illness or injury, if the employee's con-
tract of employment has not become 
impossible of performance or been 
frustrated by that illness or injury; 
( d) an employee who received or was enti-
tled to receive notice of termination 
permanente de l'ensemble ou d'une 
partie des activités de l'employeur à 
un établissement; 
b) l'employeur dont la masse salariale est 
de 2,5 millions de dollars ou plus 
licencie un ou plusieurs employés. 
(3) Si 
réunies: 
les conditions suivantes sont ~ qui consti· 
tue un 
établissement 
a) il y a une interruption permanente de 
l'ensemble ou d'une partie des activi-
tés d'un employeur à un emplacement 
qui fait partie d'un établissement qui 
comprend deux ou plusieurs emplace-
ments; 
b) cinquante employés ou plus sont licen-
ciés au cours d'une période de six mois 
ou moins en raison de cette interrup-
tion permanente, 
l'emplacement est réputé un établissement 
aux fins de déterminer les droits qu'accorde 
le présent article aux employés qui y travail-
lent. 
(4) L'indemnité de cessation d'emploi à 
laquelle un employé a droit en vertu du pré-
sent article équivaut au montant du salaire 
normal de l'employé pour une semaine nor-
male de travail sans heures supplémentaires 
multiplié par la somme des deux nombres 
suivants: 
a) le nombre d'années complètes de tra-
vail de l'employé; 
b) le nombre de mois complets de travail 
de l'employé divisé par 12. 
Toutefois, l'indemnité de cessation d'emploi 
ne doit pas dépasser le salaire normal pour 
vingt-six semaines normales de travail sans 
heures supplémentaires. 1987, chap. 30, par. 
5 (1). 
(5) Les paragraphes (2), (3) et (4) s'appli-
quent aux personnes et cas suivants : 
a) l'employé permanent à temps plein et 
l'employé permanent à temps partiel; 
b) l'employé licencié en raison d'une 
grève ou d'un lock-out sauf si l'em-
ployeur démontre que l'interruption 
permanente de l'ensemble ou d'une 
partie des activités de son établisse-
ment résulte des répercussions écono-
miques de la grève; 
c) l'employé absent en raison d'une mala-
die ou d'une lésion, si l'exécution du 
contrat de travail de l'employé n'est 
pas devenue impossible en raison de 
cette maladie ou de cette lésion; 
d) l'employé qui a reçu ou qui avait le 
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but who died before his or her 
employment was terminated or would 
have been terminated if notice of ter-
mination had been given ; 
(e) a permanent discontinuance of ail or 
part of a business at an establishment 
however caused, whether fortuitous, 
unforeseen or by act of God; 
(f) an employee who !oses his or her 
employment by the exercise by 
another employee of a seniority right; 
and 
(g) an employee who , upon having his or 
her employment terminated, retires 
and is entitled to receive a reduced 
pension benefit. 1981, c. 22, s. 2 (1), 
part; 1987, c. 30, s. 5 (2). 
Exceptions (6) Subsections (2) , (3) and (4) do not 
Seve rance 
pay in addi-
tion to other 
payment 
apply to, 
(a) an employee who refuses an offer by 
his or her employer of reasonable 
alternative employment with the 
employer; 
(b) an employee who refuses to exercise 
his or her seniority rights to obtain 
reasonable alternative employment; 
( c) an employee who has been guilty of 
wilful misconduct or disobedience or 
wilful neglect of duty that has not 
been condoned by the employer; 
(d) an employee who, upon having his or 
her employment terminated, retires 
and receives an actuarially unreduced 
pension benefit; 
(e) an employee whose employer is 
engaged in the construction, alter-
ation, maintenance or demolition of 
buildings, structures , roads , sewers , 
pipelines , mains, tunnels or other 
works where the employee works at 
the site thereof; or 
(f) an employee who is employed under 
an arrangement whereby the employee 
may elect to work or not when 
req uested to do so. 1981, c. 22, 
s. 2 (1), part; 1984, c. 31, s. 1 (1); 
1987, C. 30, S. 5 (3). 
(7) Severance pay under this section is 
payable to the employee in addition to any 
other payment under this Act or contract of 
employment without set-off or deduction, 
except for, 
(a) supplementary unemployment benefits 
payable to and received by the 
employee; or 
ciement, mais qui est décédé avant la 
date de son lieenciement ou la date à 
laquelle il aurait été licencié si ce . préa-
vis avait été donné; 
e) l'interruption permanente de l'ensem-
ble ou d'une partie des activités d'un 
employeur, quelle qu'en soit la raison, 
notamment les désastres naturels et les 
événements fortuits ou imprévus; 
f) l'employé licencié en raison de l'exer-
cice par un autre employé de son droit 
d'ancienneté; 
g) l'employé qui, lorsqu'il est licencié, 
prend sa retraite et a droit à une pres-
tation de retraite réduite. 1981, chap. 
22, par. 2 (1), en partie; 1987, chap. 
30, par. 5 (2). 
(6) Les paragraphes (2), (3) et (4) ne s'ap- Exceptions 
pliquent pas aux personnes suivantes : 
a) l'employé qui refuse l'offre par son 
employeur d'un travail raisonnable-
ment équivalent; 
b) l'employé qui refuse de faire valoir ses 
droits d'ancienneté pour obtenir un 
travail raisonnablement équivalent; 
c) un employé coupable d'inconduite 
délibérée, d'indiscipline ou de négli-
gence volontaire dans l'exercice de ses 
devoirs que l'employeur n'a pas par-
donnée; 
d) l'employé qui, lorsqu'il est licencié, 
prend sa retraite et touche une presta-
tion de retraite qui n'est pas réduite 
d'un point de vue actuariel; 
e) l'employé dont l'employeur se livre à 
la construction, la transformation, 
l'entretien ou la démolition de bâti-
ments, de structures, de routes, 
d'égouts, de pipelines, de canalisa-
tions, de tunnels ou d'autres ouvrages 
si l'employé travaille sur le chantier; 
f) l'employé qui travaille aux termes d'un 
arrangement en vertu duquel il peut 
choisir de travailler ou non si la 
demande lui en est faite. 1981, chap. 
22, par. 2 (1), en partie; 1984, chap. 
31, par. 1 (1); 1987, chap. 30, par. 
5 (3). 
(7) L ' indemnité de cessation d'emploi 
accordée en vertu du présent article est paya-
ble à un employé en plus de tout autre paie-
ment auquel il a droit en vertu de la présente 
loi ou d'un contrat de travail, sans compensa-
tion ou retenues, à l'exception : 
a) soit des prestations d'assurance-chô-
mage supplémentaires payables à l'em-
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(b) payments made to the employee un der 
a contractual severance pay scheme 
under which payments for Joss of 
employment based upon Iength of ser-
vice are provided. 
(8) Employment before the lst day of Jan-
uary, 1981, shall be taken into account in cal-
culating the years of employment of an 
employee to whom this section applies. 
(9) A year of employment for which an 
employee has been paid severance pay shall 
be excluded in any subsequent calculation of 
severance pay for that employee. 1981, c. 22, 
S. 2 (1), part. 
(10) Where an employee who is entitled to 
severance pay under this section has a right 
to be recalled for employment under the 
terms and conditions of employment, the 
employee may elect to be paid the severance 
pay forthwith or may elect to maintain the 
right to be recalled. 
(11) Where the employee elects under 
subsection (10) to be paid the severance pay 
forthwith, the employee shall be deemed to 
have abandoned the right to be recalled. 
1984, C. 31, S. 1 (2), part. 
(12) Where the employee elects to main-
tain the right to be recalled or fails to make 
an election, the employer shall pay the sever-
ance pay to the Director in trust to be paid 
by the Director, 
(a) to the employer, where the employee 
accepts employment made available 
under the right of recall and in such 
case the employee shall be deemed to 
have abandoned the right to severance 
pay; or 
(b) to the employee in any case other than 
a case mentioned in clause (a), includ-
ing the case where the employee 
renounces the right to be recalled, 
and, upon payment, the employee 
shall be deemed to have abandoned 
the right to be recalled. 1987, c. 30, 
S. 5 (4). 
(13) Where an employee who receives 
notice of termination resigns from employ-
ment during the statutory notice period and 
provides the employer with at least two 
weeks written notice of resignation, the 
employee shall, 
(a) where the employee has been given 
notice of termination because of the 
permanent discontinuance of ail of the 
employer's business at an establish-
ment, be deemed to have had his or 
her employment terminated by the 
b) soit des paiements que l'employé a 
touchés en vertu d'un régime contrac-
tuel d'indemnités de cessation d'em-
ploi qui prévoit que ces indemnités 
sont versées en fonction de l'ancien-
neté. 
(8) La période d'emploi écoulée avant le 
1er janvier 1981 entre en ligne de compte 
dans le calcul des années d'emploi d'un 
employé visé par le présent article. 
(9) L'année d'emploi pour laquelle un 
employé a touché une indemnité de cessation 
d'emploi n'entre pas en ligne de compte dans 
le calcul subséquent de l'indemnité de cessa-
tion d'emploi de cet employé. 1981, chap. 
22, par. 2 (1), en partie. 
(10) L'employé qui a droit à une indem-
nité de cessation d'emploi en vertu du pré-
sent article et qui a également le droit d'être 
rappelé au travail en vertu des conditions 
d'emploi peut choisir soit de toucher l'indem-
nité de cessation d'emploi sans délai soit de 
maintenir son droit d'être rappelé. 
(11) Si l'employé choisit, en vertu du 
paragraphe (10), de toucher l'indemnité de 
cessation d'emploi sans délai, il est réputé 
avoir abandonné son droit d'être rappelé au 
travail. 1984, chap. 31, par. 1 (2), en partie. 
(12) Si l'employé choisit de maintenir son 
droit d'être rappelé ou ne fait pas de choix, 
l'employeur verse l'indemnité de cessation 
d'emploi au directeur, qui la garde en fidu-
cie. Le directeur verse cette indemnité : 
a) à l'employeur, si l'employé accepte 
l'emploi disponible en vertu du droit 
de rappel et, dans ce cas, l'employé 
est réputé avoir abandonné son droit à 
une indemnité de cessation d'emploi; 
b) à l'employé, dans tous les cas autres 
que ceux mentionnés à l'alinéa a), y 
compris le cas où l'employé renonce à 
son droit d'être rappelé, et, après qu'il 
a reçu le paiement, l'employé est 
réputé avoir abandonné son droit 
d'être rappelé. 1987, chap. 30, par. 
5 (4). 
(13) Si l'employé qui reçoit un préavis de 
licenciement démissionne de son emploi au 
cours du délai de préavis prévu par la loi et 
donne à l'employeur un préavis d'au moins 
deux semaines de sa démission : 
a) il est réputé, s'il a reçu le préavis de 
licenciement en raison de l'interrup-
tion permanente de l'ensemble des 
activités de l'employeur à un établisse-
ment, avoir été licencié par l'em-
ployeur à la date à laquelle le préavis 
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employer on the date the notice of ter-
mination was to have taken effect; and 
(b) in any other case, be deemed to have 
been laid off by the employer com-
mencing on the date the notice of ter-
mination was to have taken effect. 
(14) The amount of severance pay for an 
employee who is entitled to severance pay 
under subsection (13) shall be calculated on 
the employee's length of employment up to 
the date on which his or her notice of resig-
nation takes effect. 
(15) Despite subsections (2) and (12) and 
section 7, where the Minister so recom-
mends, the Director may, on an application 
by the employer, approve the employer's 
plan to pay severance pay by instalment and, 
where such approval has been given, the 
employer shall be deemed to have complied 
with subsections (2) and (12) and section 7. 
(16) Where an employer fails to comply 
with the approved plan and the Director 
does not approve another instalment plan 
within thirty days of such failure, ail unpaid 
severance pay shall be deemed to have 
become due and payable on the date the 
Director approved the original instalment 
plan. 
(17) No instalment plan shall extend pay-
ment of severance pay for a period longer 
than three years from the date on which such 
severance pay became due and payable. 
(18) Despite section 3, where an employee 
who is entitled to severance pay under this 
section is represented by a trade union, the 
trade union may enter into an agreement 
with the employer which includes a settle-
ment of ail severance pay daims, in which 
case this section does not apply. 
(19) The parties to an agreement under 
subsection (18) shall forthwith notify the 
Director in writing. 
(20) Where there is an agreement under 
subsection (18), any proceeding under sec-
tion 68 or 69 to determine severance pay is 
terminated with regard to the employees rep-
resented by the trade union. 1987, c. 30, 
S. 5 (5). 
PART XV 
ADMINISTRATION 
59.-(1) The Minister is responsible for 
the administration of this Act. 
b) il est réputé , dans tous les autres cas , 
avoir été mis à pied par l'employeur à 
compter de la date à laquelle le préa-
vis de licenciement devait prendre 
effet. 
(14) L'indemnité de cessation d'emploi 
d'un employé qui y a droit en vertu du para-
graphe (13) est calculée en fonction de la 
durée de son emploi jusqu'à la date à 
laquelle le préavis de démission prend effet. 
(15) Malgré les paragraphes (2) et (12) et 
l'article 7, si le ministre le recommande, le 
directeur peut, à la demande de l'employeur, 
approuver son projet de paiement de l'in-
demnité de cessation d'emploi par verse-
ments échelonnés. Si l'approbation a été 
donnée, l'employeur est réputé s'être con-
formé aux paragraphes (2) et (12) et à l'arti-
cle 7. 
(16) Si l'employeur ne se conforme pas au 
projet approuvé et que le directeur n'ap-
prouve aucun autre projet de paiement par 
versements échelonnés dans les trente jours 
d'un tel manquement, l'indemnité de cessa-
tion d'emploi encore impayée est réputée 
devenir exigible à la date à laquelle le direc-
teur a approuvé le premier projet de paie-
ment par versements échelonnés. 
(17) Aucun projet de paiement par verse-
ments échelonnés ne doit prolonger le paie-
ment d'une indemnité de cessation d'emploi 
sur une période de plus de trois ans à comp-
ter de la date à laquelle cette indemnité de 
cessation d'emploi est devenue exigible. 
(18) Malgré l'article 3, si un employé qui a 
droit à une indemnité de cessation d'emploi 
en vertu du présent article est représenté par 
un syndicat, celui-ci peut conclure avec l'em-
ployeur un accord qui comporte le règlement 
de toutes les demandes d'indemnité de cessa-
tion d'emploi, auquel cas le présent article ne 
s'applique pas. 
(19) Les parties à un accord prévu au 
paragraphe (18) en avisent sans délai le 
directeur par écrit. 
(20) Si un accord est conclu en vertu du 
paragraphe (18), toute instance introduite en 
vertu de l'article 68 ou 69 en vue de détermi-
ner l'indemnité de cessation d'emploi prend 
fin à l'égard des employés représentés par le 
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(2) The Minister shall appoint a persan to 
be the Director of Employment Standards 
for the purposes of the general administra-
tion of this Act and the regulations including 
the supervision and direction of employment 
standards officers. 
(3) Such persans as are considered neces-
sary to enforce this Act and the regulations 
may be appointed as employment standards 
officers under the Public Service Act. 
(4) Where the Director is absent or unable 
to act or where the office is vacant, the pow-
ers and duties of the Director shall be exer-
cised and performed by an employee of the 
Ministry designated by the Minister. R.S.O. 
1980, C. 137, S. 41. 
60.-{1) The Minister shall appoint dur-
ing his or her pleasure such persans to a 
panel of referees as the Minister considers 
necessary for the purposes of this Act. 
(2) A referee shall receive such remunera-
tion and expenses as the Lieutenant Gover-
nor in Council may determine. R.S.O. 1980, 
C. 137, S. 42. 
61.-{1) The Director may exercise the 
powers conferred and shall perform the 
duties imposed upon the Director under this 
Act. 
(2) The Director may authorize an 
employment standards officer orally or in 
writing to exercise a power conferred upon 
the Director under this Act. 
(3) An employment standards officer may 
exercise the powers conferred and shall per-
form the duties imposed upon him or her 
under this Act. R.S.O. 1980, c. 137, s. 43. 
62.-{1) The Deputy Minister shall issue 
a certificate of appointment bearing his or 
her signature or a facsimile thereof to every 
employment standards officer. 
(2) Every employment standards officer, 
in the exercise of any of his or her powers or 
the performance of any of his or her duties 
under this Act, shall produce his or her cer-
tificate of appointment upon request. R.S.O. 
1980, C. 137, S. 44. 
63.-{l) An employment standards offi-
cer may, for the purpose of ensuring that the 
provisions of this Act and the regulations are 
being complied with, 
(a) subject to subsection (2), enter in or 
upon the lands or premises of a persan 
at any reasonable time or times with-
out a warrant for the purpose of carry-
ing out an inspection, audit or exami-
nation; 
(2) Le ministre nomme un directeur des 
normes d'emploi pour l' application de la 
présente loi et des règlements, y compris 
pour superviser et conseiller les agents des 
normes d'emploi. 
(3) Les personnes jugées nécessaires à 
l'application de la présente loi et des règle-
ments peuvent être nommées à titre d 'agents 
des normes d'emploi en vertu de la Loi sur la 
fonction publique. 
(4) En cas d'absence ou d'empêchement 
du directeur ou de vacance de son poste, 
l'employé du ministère désigné par le minis-
tre assume les pouvoirs et fonctions du direc-
teur. L.R.O. 1980, chap. 137, art . 41. 
60 (1) Le ministre nomme à un tableau 
d'arbitres, à titre amovible, les personnes 
qu'il juge nécessaires pour l'application de la 
présente loi. 
(2) L'arbitre touche la rémunération et les 
indemnités que fixe le lieutenant-gouverneur 












61 (1) Le directeur peut exercer les pou- Pouvoirs et 
obligations du 
vairs que la présente loi lui confère et doit directeur 
s'acquitter des obligations qu'elle lui impose. 
(2) Le directeur peut autoriser, verbale-
ment ou par écrit, l'agent des normes d 'em-
ploi à exercer un pouvoir que la présente loi 
confère au directeur. 
(3) L'agent des normes d'emploi peut 
exercer les pouvoirs que la présente loi lui 
confère et doit s'acquitter des obligations 
qu'elle lui impose . L.R.O. 1980, chap. 137, 
art. 43. 
62 (1) Le sous-ministre délivre à tous les 
agents des normes d'emploi un certificat de 
nomination revêtu de sa signature ou d'un 
fac-similé de celle-ci. 
(2) L'agent des normes d 'emploi, dans 
l'exercice de ses pouvoirs ou l'accomplisse-
ment de ses obligations en vertu de la pré-
sente loi, produit, sur demande , son certificat 
de nomination. L.R.O. 1980, chap. 137, art. 
44. 
63 (1) L'agent des normes d 'emploi 
peut, dans le but de s'assurer que les disposi-
tions de la présente loi et des règlements sont 
observées: 
a) pénétrer , sous réserve du paragraphe 
(2), sur des biens-fonds ou dans des 
locaux appartenant à un particulier, à 
toute heure raisonnable e t sans man-
dat, pour y procéder à une inspection, 
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(b) 
E MPLOYMENT STANDARDS 
require the production for inspection, 
audit or examination of ail books of 
account , vouchers , records, letters pat-
ent, by-laws, minutes of directors' 
meetings or documents that are or 
may be relevant to the inspection, 
audit or examination; 
(c) upon giving a receipt therefor , remove 
any books, papers, records or docu-
ments examined un der clause (b) for 
the purpose of making copies or 
extracts of such books, papers, docu-
ments or things, but such copying shall 
be carried out with reasonable dis-
patch and the books, papers, records 
or documents shall be promptly 
retumed thereafter to the persan who 
produced or furnished them; 
(d) make any inquiries of any person sepa-
rate or apart from another person that 
are or may be relevant to the inspec-
tion , audit or examination . 
(2) No employment standards officer shall 
enter any room or place actually being used 
as a dwelling without the consent of the 
occupier except under the authority of a 
search warrant issued under section 158 of 
the Provincial Offences Act. 
(3) No employment standards officer is a 
competent or compellable witness in a civil 
suit or proceeding respecting any informa-
tion, material or statements acquired, fur-
nished, obtained, made or received under the 
powers conferred under this Act except for 
the purposes of carrying out his or her duties 
under this Act. 
(4) No employment standards officer shall 
be compelled or required to produce in a 
civil suit or proceeding any document, 
extract, report, material or statement 
acquired, furnished, obtained, made or 
received under the powers conferred under 
this Act except for the purposes of carrying 
out his or her duties under this Act. R.S.O. 
1980, C. 137, S. 45 . 
64.-{l) No persan shall hinder , obstruct, 
molest or interfere with or attempt to hinder, 
obstruct, molest or interfere with an employ-
ment standards officer in the exercise of a 
power or the performance of a duty under 
this Act. 
b) exiger la production , à des fins d' ins-
pection , de vérification ou d'examen, 
de toutes les pièces justificatives, let-
tres patentes , de tous les livres de 
comptes, dossiers, règlements adminis-
tratifs, procès-verbaux de réunions du 
conseil d'administration ou de tous les 
documents qui se rattachent ou qui 
sont susceptibles de se rattacher à 
l' inspection, la vérification ou l'exa-
men; 
c) après avoir donné un reçu à cet effet, 
prendre les livres, papiers, dossiers ou 
documents examinés en vertu de l'ali-
néa b) afin d'en faire des copies ou 
d'en prendre des extraits , mais ce tra-
vail s'effectue avec célérité et les 
livres , papiers, dossiers ou documents 
sont promptement rendus par la suite 
à la personne qui les a produits ou 
fournis; 
d) interroger toute personne , en privé , 
sur toute question qui se rattache ou 
qui est susceptible de se rattacher à 
l'inspection , la vérification ou l'exa-
men. 
(2) Aucun agent des normes d'emploi ne 
doit pénétrer dans une pièce ni un lieu utilisé 
à des fins d'habitation sans le consentement 
de l'occupant si ce n'est en vertu d'un man-
dat de perquisition décerné en vertu de l'arti-
cle 158 de la Loi sur les infractions 
provinciales. 
(3) Aucun agent des normes d'emploi 
n'est habile à rendre témoignage ni contrai-
gnable dans une cause civile ou une instance 
civile en ce qui concerne des éléments d'in-
formation, des renseignements ou des décla-
rations orales ou écrites dont il dispose, qui 
lui ont été fournis, qui ont été faites ou qu'il 
a obtenus ou reçus en vertu des pouvoirs que 
la présente loi lui confère, si ce n'est pour 
s'acquitter de ses obligations en vertu de la 
présente loi. 
(4) Aucun agent des normes d'emploi ne 
doit être contraint ni tenu· de produire dans 
une cause civile ou une instance civile les 
documents, extraits, rapports, éléments d'in-
formation ou déclarations orales ou écrites 
dont il dispose, qui lui ont été fournis, qui 
ont été faites ou qu'il a obtenus ou reçus en 
vertu des pouvoirs que la présente loi lui 
confère, si ce n'est pour s'acquitter de ses 
obligations en vertu de la présente loi. 
L.R.O. 1980, chap. 137, art . 45. 
64 (1) Nul ne doit gêner ni molester un 
agent des normes d'emploi dans l'exercice 
d'un pouvoir ou l'accomplissement d'une 
obligation que lui confère la présente loi, ni 
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(2) Every persan shall fumish ait neces-
sary means in his power to facilitate any 
entry, production, inspection, audit, exami-
nation or inquiry by an employment stan-
dards officer in the exercise of a power or 
the performance of a duty under this Act. 
(3) No persan shall neglect or refuse to 
produce all books, ledgers, vouchers, 
records, letters patent, minutes of directors' 
meetings or documents that are or may be 
relevant to an inspection, audit or examina-
tion. R.S.O. 1980, c. 137, s. 46. 
65.-(1) Where an employment standards 
officer finds that an employee is entitled to 
any wages from an employer, the officer 
may, 
(a) arrange with the employer that the 
employer pay directly to the employee 
the wages to which the employee is 
entitled; 
(b) receive from the employer on behalf 
of the employee any wages to be paid 
to the employee as the result of a com-
promise or settlement; or 
(c) issue an order in writing to the 
employer to pay forthwith to the 
Director in trust any wages to which 
an employee is entitled and such order 
shall provide in addition for payment 
by the employer to the Director of a 
penalty of 10 per cent of the wages or 
the sum of $100, whichever is the 
greater, but the wages ordered to be 
paid in respect of each employee shall 
not exceed, 
(i) the sum of $4,000 with respect to 
any wages other than the employ-
ee's severance pay or an amount 
payable to the employee under 
Part XI, plus 
(ii) the amount of the employee's 
severance pay, if any, plus 
(iii) the amount payable to the 
employee under Part XI. R.S.O. 
1980, C. 137, S. 47 (1); 1981, 
C. 22, S. 3; 1989, C. 72, S. 48, 
part; 1990, C. 26, S. 3. 
(2) Where an employment standards offi-
cer issues an order under subsection (1), the 
order shall contain or have attached thereto 
information indicating the nature of the 
amount to be paid to an employee. R.S.O. 
1980, C. 137, S. 47 (2). 
(2) Quiconque fait tout ce qui est en son 
pouvoir pour faciliter à un agent des normes 
d'emploi l'accès, la production, l'inspection, 
la vérification, l'examen ou l'enquête dans 
l'exercice d'un pouvoir ou l'accomplissement 
d'une obligation que lui confère la présente 
loi. 
(3) Nul ne doit omettre ni refuser de pro-
duire toutes les pièces justificatives, lettres 
patentes, tous les livres, grands livres, dos-
siers, procès-verbaux de réunions du conseil 
d'administration ou tous les documents qui se 
rattachent ou sont susceptibles de se ratta-
cher à une inspection, une vérification ou un 
examen. L.R.O. 1980, chap. 137, art. 46. 
65 (1) Si l'agent des normes d'emploi 
conclut qu'un employé a le droit de percevoir 
un salaire d'un employeur, il peut, selon le 
cas: 
a) s'entendre avec l'employeur pour que 
celui-ci verse directement à l'employé 
le salaire auquel ce dernier a droit; 
b) recevoir de l'employeur, au nom de 
l'employé, le salaire qui doit être versé 
à ce dernier par suite d'une transac-
tion; 
c) ordonner, par écrit, que l'employeur 
verse sans délai au directeur, en fidu-
cie, le salaire auquel un employé a 
droit; il ordonne également à l'em-
ployeur de verser au directeur, à titre 
de pénalité, celle des deux sommes 
suivantes qui est la plus élevée, à 
savoir : 10 pour cent du salaire ou 
100 $." Toutefois, le salaire qui doit 
être versé à chaque employé ne 
dépasse pas le total des trois montants 
suivants: 
(i) 4 000 $, au titre de tout salaire à 
l'exception de l'indemnité de ces-
sation d'emploi ou d'un montant 
payable à l'employé aux termes 
de la partie XI, 
(ii) le montant de l'indemnité de ces-
sation d'emploi de l'employé, s' il 
y a lieu, 
(iii) le montant payable à l'employé 
aux termes de la partie XI. 
L.R.O. 1980, chap. 137, par. 47 
(1); 1981 , chap. 22, art. 3; 1989, 
chap. 72, art. 48, en partie; 1990, 
chap. 26, art. 3. 
(2) Si l'agent des normes d'emploi rend 
une ordonnance en vertu du paragraphe (1), 
celle-ci contient ou comprend en annexe des 
renseignements sur la nature du montant qui 
doit être versé à l'employé. L.R.O. 1980, 
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(3) An order issued under subsection (1) 
may direct an employer to pay wages to one 
or more employees entitled to them because 
of the employer's failure to comply with one 
or mqre contracts of employment or with this 
Act and the regulations. R.S.O. 1980, c. 137, 
s. 47 (3), revised. 
(4) An order issued under subsection (1) 
shall be delivered to the employer by regis-
tered mail addressed to the employer at his, 
her or its last known place of business or 
served personally in the case of an individual 
and if the employer is a corporation upon the 
president, vice-president, secretary, trea-
surer, director, manager or persan in charge 
of any branch of the corporation. 
(5) A certificate of the Director certifying 
that the order was served upon or sent by 
registered mail to the employer and accom-
panied by a true copy of the order is admissi-
ble as evidence of the issue, service, mailing 
and receipt of the order. 
(6) Every employer to whom an order is 
issued under subsection (1) shall comply with 
it in accordance with its terms. R.S.O. 1980, 
C. 137, S. 47 (4-6). 
66.-(1) Where an employer has made an 
arrangement with an employment standards 
officer for the payment of wages to an 
employee under clause 65 (1) (a), or an 
employment standards officer has received 
wages from an employer for or on behalf of 
an employee under clause 65 (1) (b), and the 
employee cannot be conveniently located, 
the employer shall pay the wages to the 
Director in trust. 
(2) Where wages have been received or 
collected for or on behalf of an employee by 
the Director in trust and the employee can-
not be located, the wages shall be vested in 
and held in trust for Her Majesty and paid 
into the Consolidated Revenue Fund but 
may without interest thereon be paid out to 
the employee, the employee's estate or such 
other persan as the Director considers is 
entitled thereto. R.S.O. 1980, c. 137, s. 48. 
67.-(1) Where, following a complaint in 
writing by an employee, an employment 
standards officer finds that an employer has 
paid the wages to which an employee is enti-
tled under this Act, the officer may refuse to 
issue an order to an employer and upon 
refusing to do so shall advise the employee of 
the refusai by prepaid letter addressed to the 
employee at his or her last known address. 
(3) L'ordonnance rendue en vertu du 
paragraphe (1) peut intimer à l'employeur de 
verser à un ou plusieurs employés les salaires 
auxquels ceux-ci ont droit en raison de 
l'inobservation par l'employeur d'un ou de 
plusieurs contrats de travail ou de la présente 
loi et des règlements. L.R.O. 1980, chap. 
137, par. 47 (3), révisé. 
(4) L'ordonnance rendue en vertu du 
paragraphe (1) est remise à l'employeur par 
courrier recommandé à l'adresse de son der-
nier bureau d'affaires connu. Dans le cas 
d'un particulier, l'ordonnance est signifiée à 
personne et si l'employeur est une personne 
morale, elle est signifiée au président, au 
vice-président, au secrétaire, au trésorier, au 
gérant, à un administrateur ou au responsa-
ble d'une succursale de cette personne 
morale. 
(5) Un certificat du directeur qui atteste 
que l'ordonnance a été signifiée à l'em-
ployeur ou lui a été envoyée par courrier 
recommandé et qui est accompagné d'une 
copie conforme de cette ordonnance consti-
tue une preuve admissible de la délivrance, 
de la signification, de l'envoi et de la récep-
tion de l'ordonnance. 
(6) L'employeur visé par une ordonnance 
rendue en vertu du paragraphe (1) se con-
forme aux dispositions de celle-ci. L. R. O. 
1980, chap. 137, par. 47 (4) à (6). 
66 (1) Si l'employeur a conclu un arran-
gement avec l'agent des normes d'emploi en 
ce qui concerne le paiement du salaire d'un 
employé en vertu de l'alinéa 65 (1) a), ou 
que l'agent des normes d'emploi a reçu d'un 
employeur, en vertu de l'alinéa 65 (1) b), le 
salaire dû à un employé et qu'il n'est pas 
commode de rejoindre l'employé, l'em-
ployeur verse le salaire au directeur en 
fiducie. 
(2) Si le directeur a reçu ou recouvré, en 
fiducie, le salaire dû à un employé et qu'il 
n'est pas possible de rejoindre l'employé, le 
salaire est acquis à Sa Majesté, détenu en 
son nom en fiducie et versé au Trésor. Tou-
tefois, le salaire peut être versé, sans inté-
rêts, à l'employé, à sa succession ou à toute 
autre personne qui, selon le directeur, a le 
droit de le recevoir. L.R.O. 1980, chap. 137, 
art. 48. 
67 (1) Si, à la suite d'une plainte par 
écrit d'un employé, l'agent des normes d'em-
ploi conclut que l'employeur a versé à un 
employé le salaire auquel ce dernier a droit 
en vertu de la présente loi, il peut refuser de 
rendre une ordonnance visant l'employeur. Il 
en avise l'employé par lettre affranchie à sa 
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(2) An employee who is dissatisfied with 
the refusai to issue an o"rder to an employer 
may apply to the Director in writing within 
fifteen days of the date of the mailing of the 
le tter mentioned in subsection (I) for a 
review of the refusai and the Director shall 
cause the complaint to be reviewed by an 
employment standards officer who may exer-
cise any power conferred under subsection 
65 (1) or may refuse to issue an order, in 
which case he shall advise the employee of 
the refusai in accordance with subsection (1). 
R.S.O. 1980, c. 137, S. 49. 
68.-(1) An employer who is dissatisfied 
with an order made under section 45, 48, 51 
o r 65 , upon paying the wages ordered to be 
paid and the penalty thereon, if any, may, 
within a period of fifteen days after the date 
of delivery or service of the order, or such 
longer period as the Director may for special 
reasons allow and provided that the wages 
have not been paid out under subsection 
72 (2), apply for a review of the order by 
way of a hearing. R.S .O. 1980, c. 137, 
S. 50 (l ) ; 1983, C. 55 , S. 3; 1988, C. 7, S. 2. 
(2) An application for review shall be 
made in writing to the Director and shall 
specify the grounds for the application. 
(3) The review shall be heard as soon as is 
practicable by a referee selected by the 
Director from the panel of referees. 
(4) The employer, the employment stan-
dards officer from whose order the applica-
tion for review is taken and such other per-
sons as the referee may specify are parties to 
a n application for review under this section 
and on the review the employer shall be the 
applicant and the employment standards offi-
cer and such other persons specified by the 
referee , if any, shall be the respondents. 
(5) Where a group or groups of persons 
having the same or substantially the same 
interest may be affected by the findings or 
opinions of the referee , the referee may 
specify one or more of the persons compris-
ing the group or groups to represent the 
group or groups and the one or more so 
specified are parties to the review. 
(6) On a review under this section, the 
referee may substitute his or her findings or 
opinions for those of the employment stan-
dards officer who issued the order being 
reviewed and may amend , rescind or affirm 
the order. 
(7) A decision of the referee under this 
section is final a nd binding upon the parties 
thereto and such other parties as the referee 
may specify. R.S.O. 1980, c. 137, s. 50 (2-7). 
(2) L'employé qui est insatisfa it du refus Révision du 
refus 
de l'agent de rendre une ordonnance visant 
l'employeur peut, dans les quinze jours qui 
suivent la mise à la poste de la lettre visée au 
paragraphe (1), demander au directeur , par 
écrit, de réviser ce refus. Le directeur veille à 
ce que la plainte fasse l'objet d'une révision 
par un agent des normes d'emploi qui peut 
exercer tout pouvoir que le paragraphe 65 
(1) lui confère ou refuser de rendre une 
ordonnance, auquel cas il en avise l'employé 
conformément au paragraphe (1 ). L. R.O. 
1980, chap. 137, art. 49. 
68 (1) Après avoir versé le salaire qu'il 
lui est ordonné de payer ainsi que la somme 
à titre de pénalité qui s'y rapporte, s' il y a 
lieu , l'employeur qui est insatisfait d'une 
ordonnance rendue en vertu de l'article 45, 
48, 51 ou 65 peut, dans les quinze jours qui 
suivent la remise ou la signification de l'or-
donnance ou dans le délai plus long que le 
directeur peut autoriser pour des motifs par-
ticuliers, et à la condition que le salaire n'ait 
pas été versé en vertu du paragraphe 72 (2), 
demander que l'ordonnance fasse l'objet 
d'une révision par voie d'audience. L.R.O. 
1980, chap. 137, par. 50 (1); 1983, chap. 55 , 
art. 3; 1988, chap. 7, art. 2. 
(2) La demande de révision est présentée 
par écrit au directeur et précise les motifs sur 
lesquels elle se fonde. 
(3) L'arbitre que le directeur choisit au 
sein du tableau des arbitres tient l'audience 
aussitôt que la chose peut se faire . 
( 4) Sont parties à la demande de révision 
présentée en vertu du présent article , l'em-
ployeur, l'agent des normes d'emploi qui a 
rendu l'ordonnance qui fait l'objet de la 
demande de révision et toute autre personne 
que l'arbitre peut désigner. L'employeur est 
le requérant et l'agent des normes d'emploi 
ainsi que toute autre personne désignée par 
l'arbitre, s'il en est, sont les intimés. 
(5) Si les conclusions ou les opinions de 
l'arbitre peuvent toucher un ou plusieurs 
groupes de personnes ayant le mê me ou 
substantiellement le même intérê t, l'arbitre 
peut désigner une ou plusieurs personnes qui 
font partie du ou des groupes pour les 
représenter. Ces personnes sont parties à la 
révision. 
(6) Lors d'une révision en vertu du pré-
sent article, l'arbitre peut substituer ses con-
clusions ou ses opinions à ce lles de l'agent 
des normes d 'emploi qui a rendu l'ordon-
nance en voie de révision et il peut modifier , 











(7) La décision que l'arbitre pre nd en Décision sans 
appel 
vertu du présent article est sa ns appel et lie 
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69.--{1) Where an employment standards 
officer reports to the Director that an 
employer may have failed to pay the wages 
owing to an employee under this Act or to 
comply with this Act and the regulations, or 
is of the opinion that an act, agreement, 
arrangement or scheme is intended to have 
or has the effect directly or indirectly of 
defeating the true intent and purpose of this 
Act and the regulations, the Director may 
appoint a referee from the panel of referees 
who shall hold a hearing. 
(2) The referee holding the hearing under 
subsection (1) may with necessary modifica-
tions exercise the powers conferred upon an 
employment standards officer under this Act 
and in addition thereto or substitution there-
for, where the referee determines that an 
act, agreement, arrangement or scheme is 
intended to have or has the effect directly or 
indirectly of defeating the true intent and 
purpose of this Act and the regulations, the 
referee shall state his or her findings of fact 
and issue to and cause to be served upon 
such person as he or she may direct an order 
requiring such person to cease and desist 
from the act, agreement, arrangement or 
scheme and may order what action, if any, 
the person shall take or what the person shall 
refrain from doing in order to comply with 
this Act and the regulations. 
(3) Every employer or person to whom an 
order is given under subsection (2) shall com-
ply with it in accordance with its terms. 
( 4) The order of the referee is final and 
not subject to review under section 68. 
R.S.O. 1980, c. 137' S. 51. 
70.--{l) Upon an application for review 
under section 68, the wages paid to the 
Director in trust shall be paid into an interest 
bearing account to abide the decision of a 
referee and shall be paid out in accordance 
with the decision of the referee together with 
any interest earned thereon. 1984, c. 31, s. 2, 
part. 
(2) In a hearing under section 69, a ref-
eree may, where it appears just and equita-
ble to do so, direct that interest calculated in 
the same manner as prejudgment interest in 
the Ontario Court (General Division) be 
paid by an employer upon any wages to 
which an employee is entitled. 1984, c. 31, 
s. 2, part, revised. 
(3) Where under this Act the Director is 
rcquired to hold money in trust, the Director 
tre peut préciser. L.R.O. 1980, chap. 137, 
par. 50 (2) à (7). 
69 (1) Si l'agent des normes d'emploi 
signale au directeur qu'il est possible qu'un 
employeur n'ait pas versé le salaire dû à un 
employé en vertu de la présente loi ou ait 
enfreint la présente loi et les règlements, ou 
qu'il est d'avis qu'une action, un accord, un 
arrangement ou un plan a pour objet ou pour 
effet direct ou indirect de faire échec à l'in-
tention et aux buts véritables de la présente 
loi et des règlements, le directeur peut nom-
mer un arbitre qu'il choisit au sein du tableau 
des arbitres. L'arbitre choisi tient une 
audience. 
(2) L'arbitre qui tient l'audience visée au 
paragraphe (1) peut exercer, avec les adapta-
tions nécessaires, les pouvoirs que la pré-
sente loi confère à un agent des normes 
d'emploi. Outre ces pouvoirs, ou au lieu de 
ceux-ci, si l'arbitre conclut qu'une action, un 
accord, un arrangement ou un plan a pour 
objet ou pour effet direct ou indirect de faire 
échec à l'intention et aux buts véritables de 
la présente loi et des règlements, il prononce 
les conclusions de fait auxquelles il arrive, 
rend et fait signifier à la personne qu'il dési-
gne une ordonnance lui intimant de mettre 
fin à l'action, à l'accord, à l'arrangement ou 
au plan et établissant ce que cette personne 
doit faire ou s'abstenir de faire afin de se 
conformer à la présente loi et aux règle-
ments. 
(3) L'employeur ou la personne visés par 
une ordonnance rendue en vertu du paragra-
phe (2) se conforment aux dispositions de 
celle-ci. 
(4) L'ordonnance d'un arbitre est sans 
appel et ne fait pas l'objet d'une révision en 
vertu de l'article 68. L.R.O. 1980, chap. 137, 
art. 51. 
70 (1) À la suite d'une demande de révi-
sion présentée en vertu de l'article 68, le 
salaire confié au directeur en fiducie est 
versé dans un compte portant intérêt en 
attendant la décision de l'arbitre et est versé 
conformément à la décision de l'arbitre, avec 
les intérêts accumulés. 1984, chap. 31, art. 2, 
en partie. 
(2) Au cours de l'audience tenue en vertu 
de l'article 69, l'arbitre peut, si cela lui sem-
ble juste et équitable, ordonner que l'em-
ployeur paie, sur le salaire auquel l'employé 
a droit, des intérêts calculés de la même 
façon que les intérêts antérieurs au jugement 
dans le cas d'une instance devant la Cour de 
l'Ontario (Division générale). 1984, chap. 31, 
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shall pay interest to the person entitled to 
receive such money at the prescribed rate of 
interest. 1987, c. 30 , s. 6. 
71.-(1) Where the Director has knowl-
edge or suspects that a person is or is about 
to become indebted or liable to make any 
payment to an employer who is li able to . 
make any payment under this Act, the Direc-
tor may, by registered letter or by a letter 
se rved personally, demand that the person 
pay the money otherwise payable to the 
employer in whole or in part to the Director 
in trust on account of the liability under this 
Act. 
(2) The receipt of the Director for money 
paid as required under this section is a good 
and sufficient discharge of the original liabil-
ity to the extent of the payment. 
(3) Every person who has discharged any 
liability to an employer who is liable to make 
a payment under this Act without complying 
with a demand under this section is liable to 
pay an amount equal to the liability dis-
charged or the amount that the person was 
required under this section to pay, whichever 
is the lesser. R.S .O. 1980, c. 137, s. 52. 
72.-(1) Where wages are received under 
clause 65 (1) (b), the Director shall pay to 
the employee or employees the wages 
received on his , her or their behalf. R.S.O. 
1980, C. 137, S. 53 (1 ). 
(2) Where compensation or wages have 
been paid by an employer under an order 
issued under section 45 , 48 or 51 or clause 
65 (1) (c), and no application for review has 
been made to the Director under section 68 
within a period of fifteen days from the date 
of delivery of the order or such longer period 
as the Director has allowed , the Director 
shall pay to the employee or employees the 
compensation or wages obtained on his , her 
or their behalf. R .S .O . 1980, c. 137, 
S. 53 (2); 1983, C. 55 , S. 4; 1988, C. 7, S. 3. 
(3) Where an application for review under 
section 68 has been made to the Director , 
the Director shall pay to the employee or the 
employees the wages owing, if any, in accor-
dance with the decision of the referee and 
shall pay to the employer any money to 
which the employer is entitled under the 
decision. 
(4) Where the money received by the 
Director under this Act is insufficient to pay 
the wages due employees of an employer in 
full, the Director shall distribute the money 
received by him or her , including any pen-
alty, rateably among those employees on 
directeur verse à quiconque a le droit de 
recevoir ces sommes des intérêts a u taux 
prescrit . 1987, chap. 30, art. 6. 
71 (1) Si le directeur apprend ou croit 
qu'une personne est débitrice d 'une somme 
envers un employeur lui-même tenu d'effec-
tuer un paiement en vertu de la présente loi, 
ou qu'elle s'apprête à le devenir, il peut exi-
ger, par lettre recommandée ou signifiée à 
personne , qu'elle verse au directeur, en fidu-
cie, la totalité ou une partie de cette somme 
au titre de l'obligation que la présente loi 
impose à cet employeur. 
(2) Le reçu que le directeur donne pour 
les sommes versées conformément au présent 
article constitue une quittance valable de 
l'obligation originale jusqu'à concurrence du 
montant versé. 
(3) Quiconque s'est acquitté d'une obliga-
tion envers un employeur tenu d'effectuer un 
paiement en vertu de la présente loi sans se 
conformer à une exigence formulée en vertu 
du présent article est tenu de verser la moins 
élevée des sommes suivantes, à savoir: un 
montant égal à l'obligation acquittée ou le 
montant qu' il était tenu de payer en vertu du 
présent article. L.R.O. 1980, chap. 137, art. 
52. 
72 (1) Si des salaires sont reçus en vertu 
de l'alinéa 65 (1) b), le directeur verse à 
l'employé ou aux employés les salaires qu'il a 
reçus pour lui ou pour eux. L.R.O. 1980, 
chap. 137, par. 53 (1). 
(2) Si un employeur a versé une indemnité 
ou des salaires en vertu d 'une ordonnance 
rendue aux termes de l'article 45 , 48 ou 51 
ou de l' alinéa 65 (1) c) et qu 'aucune 
demande de révision n 'a été présentée au 
directeur en vertu de l'article 68 dans les 
quinze jours qui suivent la remise de l'ordon-
nance ou dans le délai plus long que le direc-
teur a autorisé, celui-ci verse à l'employé ou 
aux employés l'indemnité ou les salaires qu 'il 
a reçus pour lui ou pour eux. L.R.O. 1980, 
chap. 137, par. 53 (2); 1983, chap. 55, art. 4; 
1988, chap. 7, art. 3. 
(3) Si une demande de révision a été pré-
sentée au directeur en vertu de l'article 68, 
celui-ci verse à l'employé ou aux employés 
les salaires dus, s'il en est, conformément à 
la décision de l'arbitre et il verse à l'em-
ployeur les sommes auxquelles ce dernier a 
droit en vertu de la décision. 
(4) Si les sommes, y compris toute somme 
à titre de pénalité, que le directeur a reçues 
en vertu de la présente loi sont insuffisantes 
pour payer intégralement les salaires qu'un 
employeur doit à des employés, le directeur 
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whose behalf the money was received. 
R.S.O. 1980, c. 137, S. 53 (3, 4). 
(5) No proceeding shall be instituted 
against the Director for acting in compliance 
with this section. R.S.O. 1980, c. 137, 
s. 53 (5), revised. 
73.-(1) Where an order has been made 
under this Act requiring an employer to pay 
any money to the Director for or on behalf 
of an employee or employees, the Director 
may issue a certificate thereof and cause the 
same to be filed in a court of competent 
jurisdiction and thereupon the certificate 
shall be enforceable as a judgment or order 
of the court at the instance and in favour of 
the Director in the same manner as a judg-
ment or order of the court. 
(2) The Director shall send a copy of the 
certificate to the employer by registered mail 
and advise the employer of the date the cer-
tificate was filed. R.S.O. 1980, c. 137, s. 54. 
74.-(1) The Director, for any purpose 
relating to the administration or enforcement 
of this Act and the regulations, may, by reg-
istered letter addressed to an employer at 
his, her or its last known place of business or 
by demand served personally in the case of 
an individual and if the employer is a corpo-
ration upon the president, vice-president, 
secretary, treasurer or a director or the man-
ager or persan in charge of any branch of the 
corporation, require the production for 
inspection, audit or examination of such 
books, papers, records or documents within 
such time and at such place as are stipulated 
in such letter or demand. 
(2) No employer shall neglect or refuse to 
produce the books, papers, records or docu-
ments at the time and place stipulated in the 
letter or demand. 
(3) A certificate of the Director certifying 
that the letter or demand was served upon or 
sent by registered letter to the employer to 
whom it was addressed, accompanied by a 
true copy of the letter or demand, is admissi-
ble as evidence of the service, mailing and 
receipt of the notice. R.S.O. 1980, c. 137, 
S. 55. 
75. The Director may require an 
employer to post and keep posted a notice 
relating to the administration or enforcement 
of this Act or the regulations in a conspicu-
ous place where it is most likely to corne to 
the attention of the employees, and the 
employer shall post and keep posted any 
such notice. R.S.O. 1980, c. 137, s. 56. 
employés pour lesquels il les a reçues. 
L.R.O. 1980, chap. 137, par. 53 (3) et (4). 
(5) Aucune instance ne peut être intro-
duite contre le directeur qui s'est conformé 
au présent article. L.R.O. 1980, chap. 137, 
par. 53 (5), révisé. 
73 (1) Si une ordonnance intimant à un 
employeur de verser au directeur des som-
mes à l'intention ou au nom d'un employé ou 
d'employés a été rendue en vertu de la pré-
sente loi, le directeur peut en délivrer un cer-
tificat et faire en sorte que celui-ci soit 
déposé devant un tribunal compétent. À 
compter de ce dépôt, le certificat est exécu-
toire au même titre et de la même façon 
qu'un jugement ou une ordonnance du tribu-
nal, à la demande et dans l'intérêt du direc-
teur. 
(2) Le directeur envoie à l'employeur, par 
courrier recommandé, une copie du certificat 
et l'avise de la date à laquelle il a été déposé. 
L.R.O. 1980, chap. 137, art. 54. 
74 (1) Pour l'application ou l'exécution 
de la présente loi et des règlements, le direc-
teur peut, par lettre recommandée adressée à 
un employeur à son dernier bureau d'affaires 
connu ou par demande signifiée à personne 
dans le cas d'un particulier et, si l'employeur 
est une personne morale, au président, au 
vice-président, au secrétaire, au trésorier ou 
à un administrateur, ou au gérant ou au res-
ponsable d'une succursale de celle-ci, exiger 
la production de livres, papiers, dossiers ou 
documents à des fins d 'inspection, de vérifi-
cation ou d'examen dans les délais et au lieu 
stipulés dans cette lettre ou cette demande. 
(2) Aucun employeur ne doit omettre ni 
refuser de produire à l'heure et au lieu stipu-
lés dans la lettre ou la demande les livres, 
papiers, dossiers ou documents exigés. 
(3) Un certificat du directeur qui atteste 
que la lettre a été envoyée par courrier 
recommandé ou que la demande a été signi-
fiée à l'employeur et qui est accompagné 
d'une copie conforme de la lettre ou de la 
demande constitue une preuve admissible de 
la signification, de l'envoi et de la réception 
de l'avis. L.R.O. 1980, chap. 137, art. 55. 
75 Le directeur peut exiger qu'un 
employeur affiche et laisse affiché un avis 
relatif à l'application ou à l'exécution de la 
présente loi ou des règlements dans un 
endroit bien en évidence où il est le plus pro-
bable que ses employés en prendront con-
naissance. L'employeur se soumet à cette 














Preuve de la 
signification 
















NORMES D'EMPLOI chap. E.14 43 
PART XVI 
OFFENCES AND PENALTIES 
76.-{1) No employer shall, 
(a) dismiss or threaten to dismiss an 
employee; 
(b) discipline or suspend an employee; 
(c) impose any penalty upon an employee; 
or 
(d) intimidate or coerce an employee, 
because the employee, 
(e) has sought the enforcement of this Act 
or the regulations; 
(f) has exercised a right to refuse work 
under section 50; 
(g) has given information to an employ-
ment standards officer; 
(h) has participated in or is about to par-
ticipate in a proceeding or hearing 
under this Act; or 
(i) testifies or is required to testify in a 
proceeding or hearing under this Act. 
R.S.O. 1980, c. 137, S. 57 (1); 1988, 
C. 7, S. 4. 
(2) Where an employer is convicted of an 
offence un der subsection (1), the provincial 
judge making the conviction shall, in addi-
tion to the penalty, order what action the 
employer shall take or what the employer 
shall refrain from doing and such order may 
include the reinstatement in employment of 
the employee with or without compensation 
or compensation in lieu of reinstatement for 
loss of wages and other benefits to be 
assessed against the employer. R.S.O. 1980, 
C. 137, S. 57 (2). 
(3) An employer who fails to comply with 
an order made under subsection (2) is guilty 
of an offence and on conviction is liable to a 
fine not exceeding $2,000 for each day during 
which the failure continues. R.S.O. 1980, 
c. 137,s. 57(3);1989,c. 72, s. 48,parl. 
77. No persan sha ll make, keep or 
produce or participate in, assent to or acqui-
esce in the making, keeping or producing of 
a false or deceptive book of account, record 
or other document required to be made, kept 
or produced under this Act or the regula-
tions. R.S.O. 1980, c. 137, s. 58. 
78.-{1) Every persan who contravenes 
this Act or the regulations or a decision, 
requirement or order made under this Act is 
PARTIE XVI 
INFRACTIONS ET PEINES 
76 (1) Aucun employeur ne doit prendre 
l'une des mesures suivantes : 
a) congédier ou menacer de congédier un 
employé; 
b) imposer une peine disciplinaire à un 
employé ou le suspendre; 
c) prendre des sanctions à l'égard d'un 
employé; 
d) intimider ou contraindre un employé, 
pour le motif que l'employé , selon le cas: 
e) a réclamé l'exécution de la présente loi 
ou des règlements; 
f) a exercé son droit de refuser du travail 
en vertu de l'article 50; 
g) a donné des renseignements à un 
agent des normes d'emploi; 
h) a pris part ou est sur le point de pren-
dre part à une instance introduite ou à 
une audience tenue en vertu de la 
présente loi; 
i) témoigne ou est tenu de témoigner 
dans une instance introduite ou à une 
audience tenue en vertu de la présente 
loi. L.R.O. 1980, chap. 137, par. 
57 (1); 1988, chap. 7, art. 4. 
(2) Si l'employeur est déclaré coupable 
d 'une infraction au paragraphe (1), le juge 
provincial qui prononce la condamnation , en 
plus d'imposer la peine, détermine ce que 
l'employeur doit faire ou s'abstenir de faire. 
Cette ordonnance peut comprendre la réin-
tégration de l'employé dans ses fonctions, 
avec ou sans indemnité, ou une indemnité , 
au lieu de la réintégration de l'employé, pour 
perte de salaire et d'autres prestations qui 
incombent à l'employeur. L.R.O. 1980, 
chap. 137, par. 57 (2). 
(3) L'employeur qui ne se conforme pas à 
une ordonnance rendue en vertu du paragra-
phe (2) est coupable d'une infraction et pas-
sible, sur déclaration de culpabilité, d' une 
amende d'au plus 2 000 $ pour chaque jour 
pendant lequel l'infraction persiste. L.R.O. 
1980, chap. 137, par. 57 (3); 1989, chap. 72, 
art. 48, en partie. 
77 Nul ne doit établir, garder ni produire 
de faux ou fallacieux livres de comptes, dos-
siers ou autres documents qui doivent être 
ouverts, établis ou produits en vertu de la 
présente loi ou des règlements, prendre part 
à une telle action ni y donner son assenti-
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guilty of an offence and on conviction is lia-
ble to a fine of not more than $50,000 or to 
imprisonment for a term of not more than six 
months, or to bath. R.S.O. 1980, c. 137, 
s. 59 (1); 1989, c. 72, s. 48, part. 
(2) Where an employer is convicted of an 
offence under subsection (1), the Ontario 
Court (Provincial Division) shall, in addition 
to any other penalty, assess the amount 
. unpaid in respect of an employee or employ-
ees and shall order the employer to pay the 
amount so assessed to the Director who shall 
collect and distribute to the employee or 
employees the amount ordered to be paid. 
R.S.O. 1980, c. 137, s. 59 (2), revised. 
(3) An order for payment under subsec-
tion (2) may be filed by the Director in a 
court of competent jurisdiction and there-
upon the order shall be deemed to be an 
order of that court for the purposes of 
enforcement. R.S.O. 1980, c. 137, s. 59 (3). 
79.-(1) Where a corporation contravenes 
any provision of this Act or the regulations, 
an officer, director or agent of the corpora-
tion or a persan purporting to act in any such 
capacity who authorizes, permits or acqui-
esces in the contravention is a party to and 
guilty of the offence arid is liable on convic-
tion to the penalty provided for the offence 
w\1.ether or not the corporation has been 
prosecuted or convicted. 
(2) In determining whether for the pur-
poses of subsection (1) an officer, director or 
agent of the corporation or a persan purport-
ing to act in any such capacity authorized, 
permitted or acquiesced in the contravention 
of any provision of this Act or the regula-
tions, it shall be for the officer, director or 
agent or persan purporting to act in any such 
capacity to prove that he or she did not 
authorize, permit or acquiesce in the contra-
vention. R.S.O. 1980, c. 137, s. 60 (1, 2). 
(3) Where an officer, director or agent of 
the corporation or a persan purporting to act 
in any such capacity is convicted of an 
offence under subsection (1), the Ontario 
Court (Provincial Division) may, in addition 
to any other penalty , assess the amount 
unpaid by the corporation in respect of the 
employee and shall order the officer, director 
or agent to pay the amount so assessed to the 
Director who shall co!lect and distribute to 
the employee the amount ordered to be paid. 
R.S.O. 1980, c. 137, s. 60 (3), revised. 
(4) No prosecution under this section shall 
be instituted without the consent of the 
de la présente loi est coupable d 'une infrac-
tion et passible, sur déclaration de culpabi-
lité, d'une amende d'au plus 50 000 $ et 
d'une peine d'emprisonnement d'au plus six 
mois ou d'une seule de ces peines. L.R.O. 
1980, chap. 137, par. 59 (1); 1989, chap. 72, 
art. 48, en partie. 
(2) Si un employeur est déclaré coupable 
d'une infraction en vertu du paragraphe (1), 
la Cour de !'Ontario (Division provinciale), 
en plus de toute autre peine qu'elle impose, 
évalue le montant dû à un ou à des employés 
et ordonne à l'employeur de verser ce mon-
tant au directeur. Le directeur perçoit le 
montant et le remet à l'employé ou aux 
employés. L.R.O. 1980, chap. 137, par. 
59 (2), révisé. 
(3) Le directeur peut déposer devant un 
tribunal compétent une ordonnance de paie-
ment rendue en vertu du paragraphe (2). À 
compter de ce dépôt, l'ordonnance est répu-
tée une ordonnance de ce tribunal aux fins 
de son exécution. L.R.O. 1980, chap. 137, 
par. 59 (3). 
79 (1) Si une personne morale enfreint 
une disposition de la présente loi ou des 
règlements, un dirigeant, un administrateur 
ou un mandataire de celle-ci, ou une per-
sonne prétendant agir à ce titre, qui autorise 
ou permet cette infraction ou y donne son 
assentiment, est partie à l'infraction, coupa-
ble de l'infraction et passible, sur déclaration 
de culpabilité, de la peine prévue pour cette 
infraction, que la personne morale ait ou non 
été poursuivie ou déclarée coupable. 
(2) Pour établir si un dirigeant, un admi-
nistrateur ou un mandataire de la personne 
morale, ou une personne prétendant agir à 
ce titre, a autorisé ou permis une infraction à 
la présente loi ou aux règlements ou y a 
donné son assentiment au sens du paragra-
phe (1), il incombe au dirigeant, à l'adminis-
trateur, au mandataire ou à la personne pré-
tendant agir à ce titre de prouver qu'il ne l'a 
pas autorisée ou permise ou n'y a pas donné 
son assentiment. L.R.O. 1980, chap. 137, 
par. 60 (1) et (2). 
(3) Si un dirigeant, un administrateur ou 
un mandataire de la personne morale ou une 
personne prétendant agir à ce titre est 
déclaré coupable d'une infraction au paragra-
phe (1), la Cour de !'Ontario (Division pro-
vinciale) peut, en plus de toute autre peine 
qu'elle impose, évaluer le montant que la 
personne morale doit à l'employé et ordon-
ner au dirigeant, à l'administrateur ou au 
mandataire de verser au directeur le montant 
ainsi évalué. Le directeur perçoit ce montant 
et le remet à l'employé. L.R.0. 1980, chap. 
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Director and the production of a consent 
purporting to be signed by the Director is 
admissible in evidence as proof, in the 
absence of evidence to the contrary, of the 
Director's consent. R.S.O. 1980, c. 137, 
S. 60 (4). 
80.--(1) In any proceeding or prosecution 
under this Act, 
(a) a copy of an order purporting to have 
been made under this Act or the regu-
lations and purporting to have been 
signed by an employment standards 
officer or a referee; or 
(b) a document purporting to be a copy of 
a book, record or other document, or 
any extract therefrom, and purporting 
to be certified by an employment stan-
dards officer, 
is evidence of the order or document and the 
facts appearing in the order or document, 
without proof of the signature or official 
character of the persan appearing to have 
signed the order or the certificate and with-
out further proof. 
(2) In any proceeding or prosecution 
under this Act, a certificate purporting to be 
signed by the Director certifying that an 
employer has failed to make any payment 
under an order issued under this Act is evi-
dence of the failure to pay without further 
proof. R.S.O. 1980, c. 137, s. 61. 
81. A prosecution in respect of an offence 
under this Act or the regulations may, at the 
election of the prosecutor, be heard, tried 
and determined by the Ontario Court (Pro-
vincial Division) sitting in the area where the 
accused is resident or carries on business 
although the subject-matter of the offence 
did not arise in that area. R.S.O. 1980, 
c. 137, s. 62, revised. 
82.-(1) No proceeding or prosecution 
under this Act shall be commenced more 
than two years after the facts upon which the 
proceeding or prosecution is based first came 
to the knowledge of the Director. 
(2) In a proceeding or prosecution under 
this Act, no employee shall be entitled to 
recover any money due to him or her more 
than two years before the facts upon which 
the proceeding or prosecution is based first 
came to the knowledge of the Director. 
(3) A statement as to the time when the 
facts upon which the proceeding or prosecu-
tion is based first came to the knowledge of 
du directeur. La production d'un consente-
ment qui se présente comme étant signé par 
le directeur est admissible en preuve et cons-
titue, en l'absence de preuve contraire, la 
preuve de son consentement. L.R.O. 1980, 
chap. 137, par. 60 (4). 
80 (1) Dans une instance introduite ou Une copie 
constitue une 
une poursuite intentée en vertu de la pré- preuve 
sente loi: 
a) une copie d'une ordonnance qui se 
présente comme étant rendue en vertu 
de la présente loi ou des règlements et 
qui se présente comme étant signée 
par un agent des normes d'emploi ou 
un arbitre; 
b) un document qui se présente comme 
étant une copie d 'un livre , d'un dossier 
ou d'un autre document, ou tout 
extrait de ceux-ci, et qui se présente 
comme étant attesté par l'agent des 
normes d'emploi, 
font preuve de l'ordonnance ou du document 
et des faits qui y sont mentionnés sans qu'il 
soit nécessaire de prouver l'authenticité de la 
signature ou la qualité officielle de la per-
sonne qui paraît l'avoir signé et sans autre 
preuve. 
(2) Dans une instance introduite ou une 
poursuite intentée en vertu de la présente 
loi , un certificat qui se présente comme étant 
signé par le directeur et qui atteste qu'un 
employeur a fait défaut d'effectuer un paie-
ment exigé en vertu d'une ordonnance ren-
due aux termes de la présente loi fait preuve 
du défaut de paiement sans autre preuve. 
L.R.O. 1980, chap. 137, art. 61. 
81 La poursuite relative à une infraction à 
la présente loi ou aux règlements peut, au 
choix du poursuivant, être entendue, jugée et 
décidée par la Cour de l'Ontario (Division 
provinciale), siégeant dans la localité où l'ac-
cusé réside ou exploite son entreprise même 
si l'objet de l'infraction n'a pas pris naissance 
dans cette localité. L.R.O. 1980, chap. 137, 
art. 62, révisé. 
82 ( 1) Aucune instance n'est introduite 
ni aucune poursuite intentée en vertu de la 
présente loi plus de deux ans après que le 
directeur a pris connaissance des faits sur les-
quels l'instance ou la poursuite est fondée. 
(2) Dans une instance introduite ou une 
poursuite intentée en vertu de la présente 
loi , un employé ne peut recouvrer des som-
mes d'argent auxquelles il avait droit plus de 
deux ans avant que le directeur ait pris con-
naissance des faits sur lesquels l' instance ou 







(3) Une déclaration relative au moment Preuve 
où le directeur a pris connaissance des faits 
sur lesquels l'instance ou la poursuite est fon-




the Director, purporting to be certified by 
the Director, is , without proof of the office 
or signature of the Director, evidence of the 
facts stated therein. R.S .O. 1980, c. 137, 
S. 63. 
83. Despite anything contained in this 
Act, the Director may in his or her discretion 
refuse to institute any proceeding or prosecu-
tion for the failure of an employer to comply 
with this Act where a remedy therefor is 
available to an employee under the terms of 




Regula1ions 84.-(I) The Lieutenant Governor in 
Council may make regulations for carrying 
out the purposes of this Act and, without 
restricting the generality of the foregoing, 
may make regulations , 
1. establishing minimum rates of wages 
for employees or classes of employees; 
2. designating or defining any industry, 
activity, business , work, trade, occupa-
tion or profession or class of employ-
ers or employees, for the purposes of 
this Act or any Part thereof, or the 
regulations or any provision thereof; 
3. designating or defining the zone or 
zones within Ontario in which this 
Act , a Part of this Act , or the regula-
tions or any provision thereof, is appli-
cable; 
4. exempting any industry, activity, busi-
ness, work , trade, occupation, profes-
sion, or class of employers or employ-
ees from the application of this Act, a 
Part of this Act , or the regulations or 
any provision thereof; 
5. prescribing what constitutes the per-
formance of work in respect of which 
wages shall be paid; 
6. prescribing the deductions that may be 
made from wages or any other pay-
ment or allowance to an employee; 
7. prescribing the maximum number of 
hours that may elapse between the 
commencement and the termination of 
the daily work period or periods of an 
employee; 
8. prescribing the particulars of employ-
ment that shall be given to an 
employee; 
dée et qui se présente comme étant certifiée 
par le directeur fait preuve des faits qui y 
sont énoncés sans qu'il soit nécessaire de 
prouver l'authenticité de la signature du 
directeur ou d'établir sa qualité officielle. 
L.R.O. 1980, chap. 137, art. 63. 
83 Malgré les dispositions de la présente 
loi, le directeur peut, à sa discrétion, refuser 
d'introduire une instance ou d'intenter une 
poursuite relative au défaut d'un employeur 
de se conformer à la présente loi si l'employé 
dispose d'un recours en vertu d'une conven-







84 (1) Le lieutenant-gouverneur en con- Règlemen1s 
seil peut prendre des règlements pour l'appli-
cation de la présente loi et il peut notam-
ment, par règlement : 
1. fixer des taux minimaux de salaire 
pour des employés ou des catégories 
d'employés ; 
2. désigner ou définir une industrie, une 
activité, une entreprise, un travail, un 
métier, une profession ou une catégo-
rie d'employeurs ou d 'employés pour 
l'application de la présente loi ou de 
l'une de ses parties , des règlements ou 
de l'une de leurs dispositions; 
3. désigner ou délimiter la zone ou les 
zones en Ontario qui sont soumises à 
l'application de la présente loi ou de 
l'une de ses parties , des règlements ou 
de l'une de leurs dispositions; 
4. soustraire une industrie, une activité, 
une entreprise, un travail , un métier, 
une profession ou une catégorie d'em-
ployeurs ou d'employés à l'application 
de la présente loi ou de l'une de ses 
parties, des règlements ou de l'une de 
leurs dispositions; 
5. définir ce qui constitue l'accomplisse-
ment d'un travail pour lequel un 
salaire doit être versé; 
6. fixer les retenues qui peuvent être 
opérées sur le salaire d'un employé ou 
tout paiement versé ou toute indem-
nité accordée à un employé; 
7. fixer le nombre maximal d'heures qui 
peuvent s'écouler entre le début et la 
fin de la période ou des périodes quo-
tidiennes de travail d'un employé; 
8. déterminer les renseignements concer-
nant l'emploi qui doivent être commu-
niqués à un employé; 
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9. prescribing rates of pay and hours of 
work for the whole or part of any 
industry, business or trade in a desig-
nated part or parts of Ontario; 
10. providing for and requiring the 
approval of the Director of any agree-
ment or arrangement between an 
employer and an employee or the 
employee's agent providing for the 
averaging of daily hours of work for a 
work week or daily or weekly hours of 
work over a longer period of time than 
a work week; 
11. providing for the averaging of wages 
over a longer period of time than a 
work week for the purpose of deter-
mining a regular rate under this Act; 
12. providing for the setting up of commit-
tees to advise the Minister on any mat-
ters arising in relation to the adminis-
tration of this Act; 
13. prescribing the manner of giving notice 
of termination and the period and the 
form and content of such notice; 
14. prescribing what constitutes termina-
tion of employment; 
15. prescribing what constitutes "a definite 
term or task", "Jay-off', "temporary 
Jay-off", "indefinite Jay-off' and a 
"period of employment"; 
16. providing that any payments to an 
employee by way of pension, insur-
ance, worker's compensation, bonus, 
severance, supplementary unemploy-
ment benefits, or similar arrangements 
shall or shall not be taken into account 
on termination of employment; 
17. despite Part VI , prescribing when 
overtime pay shall be paid to an 
employee or class of employees by an 
employer, a class of employers, or an 
industry, business or trade for any 
hours of work in excess of a specified 
number of hours of work in a work 
week or a longer period of time than a 
work week; 
18. prescribing the hours of work after 
which overtime is payable in a work 
week to an employee who does two or 
more kinds of work for which different 
hours of work in a work week upon 
9. fixer les taux de salaire et les heures 
de travail de l'ensemble ou d'une par-
tie d'une industrie, d'une entreprise, 
ou d'un métier dans une partie ou des 
parties désignées de !'Ontario; 
10. prévoir et exiger l'autorisation du 
directeur en ce qui concerne un accord 
ou un arrangement entre un 
employeur et un employé ou son 
représentant portant sur la moyenne 
d'heures de travail par jour pendant 
une semaine de travail ou la moyenne 
d'heures de travail par jour ou par 
semaine pendant une période plus lon-
gue qu'une semaine de travail; 
11. prévoir le calcul de la moyenne du 
salaire pendant une période plus lon-
gue qu'une semaine de travail aux fins 
d'établir un taux normal de salaire en 
vertu de la présente loi; 
12. prévoir la création de comités pour 
conseiller le ministre sur toute ques-
tion liée à l'application de la présente 
loi; 
13. déterminer la façon de donner un 
préavis de licenciement ainsi que le 
contenu de ce préavis, la forme qu'il 
doit prendre et le délai qu'il doit fixer; 
14. définir ce qui constitue un licencie-
ment; 
15. définir ce qui constitue «une durée ou 
une tâche déterminée», une «mise à 
pied», une «mise à pied temporaire», 
une «mise à pied pour une durée indé-
terminée» et une «période d'emploi»; 
16. prévoir que tout paiement versé à un 
employé sous forme de pension, d'as-
surance, d'indemnité pour les acci-
dents de travail, de prime, d'indemnité 
de cessation d'emploi, d'indemnité 
supplémentaire de chômage ou tout 
arrangement analogue doit ou ne doit 
pas entrer en ligne de compte lors du 
licenciement; 
17. malgré la partie VI, fixer les périodes 
au cours desquelles un employé ou 
une catégorie d'employés doit perce-
voir d'un employeur, d'une catégorie 
d'employeurs, d'une industrie, d'une 
entreprise ou d'un métier un salaire 
pour heures supplémentaires pour 
toute heure de travail qui dépasse un 
nombre précis d'heures au cours d'une 
semaine de travail ou d'une période 
plus longue qu'une semaine de travail; 
18. fixer le nombre d'heures de travail au 
cours d'une semaine de travail au-delà 
desquelles il faut payer des heures sup-
plémentaires à un employé qui exerce 
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which overtime is payable are pre-
scribed under this Act; 
19. prescribing types of bene fit plans for 
the purpose of subsection 42 (2); 
20. prescribing maximum allowances for 
living accommodation, fuel, heat, util-
ity charges or room or board to be 
taken into account in calculating mini-
mum wages; 
21. prescribing the mm1mum number of 
hours for which an employee is enti-
tled to be paid wages and providing 
for conditions and exemptions in 
respect thereof; 
22. prescribing rules for determining 
whether the termination of an 
employee who is not entitled to sever-
ance pay shall be taken into account in 
determining whether fifty or more 
employees have had their employment 
terminated in a period of six months 
or less, and whether the wages of an 
employee who is not entitled to sever-
ance pay shall be taken into account in 
determining the payroll of an 
employer; 
23. providing for the exclusion of weeks 
from the period of fifty-two consecu-
tive weeks mentioned in the definition 
of "termination" in subsection 58 (1); 
24. prescribing forms and providing for 
their use; 
25. defining any word or expression used 
in this Act that is not defined in this 
Act; 
26. prescribing the manner in which infor-
mation is to be given to the Minister 
under subsection 57 (3); 
27. prescribing anything that by this Act is 
to be or may be prescribed; 
28. respecting any matter necessary or 
advisable to carry out effectively the 
intent and purpose of this Act. R.S.O. 
1980, C. 137, S. 65 (1); 1987, C. 30, 
S. 7; 1990, C. 26 , S. 4. 
(2) A regulation made under subsection 
(1) or any provision thereof may be confined 
in its application to any class of employer, 
employee or establishment defined in the 
regulation. R.S.O. 1980, c. 137, s. 65 (2). 
lesquels ce nombre d'heures , fixé en 
vertu de la présente loi, est différent ; 
19. prescrire les régimes d ' avantages 
sociaux pour l'application du paragra-
phe 42 (2); 
20. fixer le montant maximal des indemni-
tés accordées au titre des allocations 
de repas, de combustible, de chauf-
fage, de services publics, de logement 
ou de repas qui doivent entrer en ligne 
de compte dans le calcul du salaire 
minimum; 
21 . fixer le nombre minimal d'heures pour 
lesquelles un employé a le droit de 
percevoir un salaire, et prévoir les 
conditions et les exemptions qui s'y 
rapportent; 
22. établir des règles pour déterminer si le 
licenciement d'un employé qui n'a pas 
droit à une indemnité de cessation 
d'emploi doit entrer en ligne de 
compte pour décider si cinquante 
employés ou plus ont été licenciés au 
cours d'une période de six mois ou 
moins, et si le salaire d'un employé 
qui n'a pas droit à une indemnité de 
cessation d 'emploi doit entrer en ligne 
de compte pour fixer la masse salariale 
d'un employeur; 
23 . prévoir l'exclusion de semaines de la 
période de cinquante-deux semaines 
consécutives mentionnée dans la défi-
nition du terme «licenciement» au 
paragraphe 58 (1); 
24. prescrire des formules et prévoir les 
modalités de leur emploi; 
25. définir des mots ou expressions utilisés 
dans la présente loi , mais qui n'y sont 
pas définis; 
26. déterminer la manière dont des rensei-
gnements doivent être donnés au 
ministre aux termes du paragraphe 
57 (3); 
27. déterminer ce qui doit ou peut être 
prescrit par la présente loi; 
28. traiter de toute question jugée utile ou 
nécessaire pour réaliser efficacement 
l'intention et les buts de la présente 
loi. L.R.O. 1980, chap . 137, par. 
65 (1); 1987, chap. 30, art. 7; 1990, 
chap. 26, art. 4. 
(2) Un règlement pris en application du 
paragraphe (1) ou de l'une de ses disposi-
tions peut ne s'appliquer qu' à la catégorie 
d'employeurs , d'employés ou d'établisse-
ments définie dans le règlement. L.R.O. 
1980, chap. 137, par. 65 (2). 
Champ d'ap-
plication 
